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JIIER SOIR. A LA SEANCE DU CONSEIL MUNICIPAL. EN UN MELI-MELO INDESCRIPTI- 
BLE.—QUELQUES ECHEVINS SE CREPENT LE CHIGNON

LES ECHEVINS BRAULT ET FOREST SE DISENT DES MOTS PIQUANTS
L’assemblée du 3 novembre 1919 j.qualité du travail qu'ils obtiennent | ment aux travaux de pacage

Je saia que le porte-voix de l'orga­
nisation que je veux découvrir à toua 
va essayer d'établir une surcharge 
dans mes chiffres, en disant par ex­
emple qu’il n’tst pas mis plus de ci­
ment dans le gravier de la ferme Pur 
dy qu'on n’en mettait dans celui ache­
té avant que la ville devienne propri­
étaire d'un puits. Mais je sais cela 
et c'cat pour cette raison que le bé­
ton qui a été fait sous ce régime est 
défecueux.

Je tenais à faire connaître à ce 
conseil les erreurs et les extravagan 
ces commises par ceux de qui dépen­
dent nos belles rues de l'avenir et 
qui ont agi comme je vous l’ai dit pour 
satisfaire des motifs de vengeance, 
de jalousie et d’intrigues, au détri­
ment des meilleurs intérêts de la cité 
de Sherbrooke.

restera, nous en sommes persuadés, 
l’une des plus Im-portantes duiant 
bien longtemps dans les annales des 
sessions du conseil de ville à Sher 
brooke. Tant de questions du plus 
haut intérêt y ont été discutées qu'il 
nous faudrait des jours pour en fai- 
r ■ un rapport complet; sept ou 
huit d’entre elles mériteraient au­
tant de titres de l'envergure de ce­
lui sous lequel nous écrivons présen­
tement.
pouvons disposer qu6 d’un laps de 
tonvps bien court et notre eompte-

pour leur argent sous cette admi­
nistration “Forest-Mortel". L'éehe- 
vin Brault a parlé de gaspillage et 
d'incurie par le dit département, ba­
sant ses conclusions d 'après ses ob­
servations, eooroborées par des gens 
experts, des ingénieurs, des eon- 

traeteurs, des hommes d'affaires,
etc. Nous allons y voir.

L'échevin Forest se p'aint alors 
du fait qu’un ingénieur importé se 

Malheureusement nous ne | mêle de critiquer tout le conseil, 
.moins l’échevin Brault, qui y trou- 
j ve son profit, par la voie des jour- 

ren lu s'en ressentira, nous en som- | naux, lorsqu’il aurait dû porter ses
meS’ sûrs. ] plaintes d'abord devant le comité.

C'est évidemment sur la fin que j Cet ingénieur croit se faire du ca­
la séance d’h er soir fut le. plus in-i pital, tandis qu’il n'est qu’un ins- 
t.eressante. MM. les èchevins Wi'- ;rument entre les mains de l’éiche- 
liam Brault et Ludger Forest l'a- ; vin possesseur d’un puits de gravier, 
limentèrent on ne peut mieux. Il ! —N'st-ce pas honteux, dit-il de
s'agissait de la fameuse question du i voir eet érhevin poursuivre, la ville 
pavage, et bien de.» mots, — quel- j pour la somme dp $333.63 relative, 
ques fois assez p;quants.— furent I ment a du gravier non livré? 
prononcés de part e' d’autre. M. S'il y a eu des erreurs dans l’ad-
F'orest, sur la demande que ’ui en | miniatrat or, c’est depuis le 12 sep-
f:t M. Brault, donna les raisons de 1 tembre, lorsque l'échevin B-ault a 
la lenteur des tiavaux dont il a cha •- j cru bon de donner la direction et la

UOIEVENE 
PEUT DURER 

MIIPS

L'opposm
SE GENERALISE 
i PEU PARTOUT

-----------  I _______
Parce que les mineurs américains l La ville de Montréal n’est pas la 

ne pourront recevoir les 1 seule à s’opposer à l’achat du 
fonds ordinaires de grève Grand Tronc

CETTE INJONCTION
On dit mem* que les chefs ouvriers 

croient que les mineurs vont re- 
tourner au travail

CE QUE DIRAIT LAURIER
M. Copp et M. Turgeon combattent 

tous deux hier le projet de l'arhit 
du Grand Tronc

ge. De son côté, M. Brault critiqua 
vertement l’état de chores actuel.
Ce qui fit qu’i1 dut à son tour su­
bir la critique de son département,
— le gaz et l'électricité, — en échan- 
ge-

Parmi les autres questions impor­
tantes qui entrèrent, hier soir, sur 
le programir.f, et qui re succédèrent
sans interruption toute la soirée, il 
faut mentionner l'octroi d'une exemp 
tion de taxes aux rompagn es Ju’ius 
Kayser et Connecticut Cotton Mills, 
relativement aux annexes que tou­
tes deux sont actuellement à cons­
truire en notre ville, et les démar­
ches d’un • autre compagnie, la !
C’uett Peabody of Canada, qui veut : (ornent rie 
ouvrir une succursale à Sherbroo­
ke; la recommandation du comité de 
la voirie d’effectuer un règlement 
au sujet du baptême et du numéro­
tage de certaines rues de Sherrooke, 
etc.

Son Honneur le maire C. D. White 
présidait l'assemblée et tous les 
èchevins, à part M. Gauvin, dont 
nous annonçons ail’eurs la dé irris- 
sion, étaient présents. Tous prirent 
plus ou moins part aux délibéra­
tions; mais ce fut surtout MM Fo­
rest et Brault qui en firent les frais.

v-ponsabi ité des travaux à M. Pu- 
buc, et ces erreurs, en toute justi- 
: e, c’est M. Dubuc qui doit en être 
responsable et nul autre.

—I’ est faux que la base de la rue 
Wellington soit défectueuse. 11 s’y 
est form'd quelques t ous ici et :à. 
ear l’espace est bien étroit sur cet­
te rue, et le ttafic se fait toujours 
au même endroit. Mais que nous 
ayons quelques jours de beau temps, 
nous poserons l’asphalte et la base 
résistera bien.

M. l’échevin Forest termina son 
pladoyer en décarant que M. 
Brai’lt avait bonne g âce d venir 
ainsi faire de la critique du dépar- 

Voirie. Puisqu’il s'agit 
J le cr tique, on peut bien en faire 
i dans le département de M. Brault 
; iui-mènve. L’orateur cite alors des 
j travaux dépendant de ce départe­
ment 'esquels, dit-il, devaient coû- 

ï ter $75,000. et que l'on ne pourra 
1 terminer sans y avoir dépensé une | 
somme d'au moins $150,000. ainsi 
que plusieurs autres prétendues 
incuries qui existent dans le dépar­
tement en question.

En .«ortant des salles
Les discussions se continuèrent sur 

le sujet, entre M. Brault et M. Forest, 
jusqu’à la porte de l’hôte! de ville, 
d’autres èchevins y prenant part, qui 
étaient plutôt disposés à prendre les 
choses tout autrement qu’au tragique.

Exemption de taxes
La Julius Kayser Co. Ltd. et la Con­

necticut Cotton Mills ont obtenu l’ex­
emption de taxes qu’elles demandé- justice not rapporté aux quartiers gé 
rent à la ville il y a quelques semai- i néraux que l«s mineurs non-unionis- 
nes. Dans son rapport, le président du | tes travaillaient sans interruption et 
comité des Finances, M. l’échevin For- , que l'on remarquait des défections 
tier, déclara que son comité recom- , Tans les rangs des unionistes. Malgré 
mandait une toile exemption. Il de- | <!« ’.’on <*P*re que la grève sera bien 
mande donc au conseil que le secrétai- 
i e-trésorier soit requis d'informer les 
deux compagnies précitées qu’il leur

(Service de la Presse Associée) 
WASHINGTON. 4 — Les fonction­

naires du gouvernement sont d’avis 
que les événements d'aujourd'hui in­
diqueront de quelle durée sera la 
grève des mineurs de charbon. Par­
tout on se montre optimiste et on 
croit que la grève sera nécessaire­
ment de courte durée.

On croit que l’injonction qui an- 
nulle les fonda de greve forcera les 
mineurs à retourner a l'ouvrage et 
mettra rapidement fin à la grève. Les 
chefs ouvriers «ux-mémes, dit-on, se­
raient d’avis que les grévistes ne 
pourront pas tenir longtemps à cause 
de l’absence de ces fonds de grève.

A l'assemblée régulière des mem­
bres du cabinet tenue aujourd’hui, on 
a promis d'accorder une attention tou­
te spéciale à la question de la grève. 

Les agents du département de la

La question du pavage
Après que l'on eut expédié les 

affaires de routines et les autres 
questiins générales, 'es renvoyant 
eelon le cas aux divers comités afin 
qu'elles soient étudiées l’échevin 
Brault inteipella le président de la 
Voir e au sujet de la lenteur des 
travaux sur la nie Wellington, afin 
de savoir si c’est bien le cas que le 
surintendant de la Voirie, M. Mar­
tel, a contremandé sans autorisa­
tion du ciment ordonné pour com­
pléter le travail entrepris sur la 

nie en question. Si oui de «ruelle

Un petit échantillon
I “Voulez-vous un petit échantillon 
continue alors M. Brault, de la gran­
de supposée compétence de ces hom­
mes d'affaires qui ont dirigé la fa­
meuse transaction de l’achat de la fer 
me Purdy? Voyons d’abord combien 
coûte le gravier qui est actuellement 
tiré de cette ferme pour les travaux 
de pavage,, qui a été condamné à 
maintes reprises par plusieurs ingé­
nieurs et que l'on a livré au malax­
eur sur la rue Wellington. En pro- I 
mier lieu, quel est son prix d’aehat?

D'après la résolution passée par le 
conseil autorisant le dit achat il est 
dit que la cité de Sherbrooke paiera

faudra faire parvenir à l’avocat de la
! ville, Me Leblanc, afin que celui-ci 
i puisse préparer les règlements leur 
! accordant l’exemption, tous les ren- 
se'gnements'. dont il a besoin, à savoir: 
iescription des fabriques que l’on est 
actuellement à construire, le nombre 
d’ouvriers qui y seront employés, le 
montant annuel des salaires, etc.

Nouvelle industrie
Dans le même rapport, M. Fortier 

recommande que la résolution suivan­
te soit adoptée au sujet d’une nouvel­
le industrie que l’on doit établir dans 
notre ville : Que si le liquidateur peut 
louer pour un an la bâtisse df la Sher­
brooke Footwear Co. Ltd., en liquida­
tion, à la duett Peabody of Canada 
Ltd., la ville permettra le prolonge­
ment de son hypothèque pour une pé­
riode d’un an à dater de la location.

La ville poursuivie
lorsque l'échevin Forest, président 

du comité de la Voirie, lut son rap­
port. il déclara que le comité ne pou­
vait recommander le paiement de la

autorité tenait il ses orbes, qui J ,,,! acompte du puits ic gravier $6,- somme de $333.63 que réclame Mme 
fin nt perdre un temps précieux en 55^ représentant la valeu.r du gra- Brault, en paiement d’une revtaine 
cette sa:son de 'année. . vier à ét re dépense cette année, et quantité de gravier, donnant pour rai-

B. Brault déclare que, depuis quoi ^ commc ]a vji]c on utilisera environ | son que ce gravier n'a jamais été reçu 
quc.s semaines, les journaux e- .es , 60()0 vpr(r(,s (|p ppttp souve<( si cette I et que tout ce qui l'a été a été payé et 
ctoyens ne eossent de se fane la imp Wc„ ,rs faits. ,oi* définitivement.

meme question que les prix d’aehat se trouvera être de $1.00
en -utre. dans des ed.ton.ux ou des
î^tt ou 1 f publient, font nés au-’ 1 , 1 4; ' : a m . . rovatre. $0.2o pour charjrement $0,7oc arasons mortifiant’s, dont cellos * , ................. .
qu'il vient de mentionner. ^chargement au deux.eme depot

11 demande en outre pour quelle i Pl“* 1» valeur du ciment qu il faut en 
ra «on la base de béton faite sur la Plu» pour faire un bon ouvrage, e est 
me Wellington avec le gravier de | è-dire égal à celui fait sur la rue King 
la ferme Purdy, plusieurs semai 
nés après celle faite sur la rue King.
aver du gravie: d'une autre source, j $7.17 la verge cube. Il faudrait aussi 
c.«t-e'.lo déjà difoneé «t très usée i jouter une certaine somme, environ Nous le regrettons, il va sans dire, 
en plusieurs endroits. Est-ce parce | jn.30 la verge cube pour eompenser j puisque les questions qu’il traite, dans 
que M. Marte! a mis moins de ci- jTîs $2,000 dépensés sans aucune au-| cette partie, sont aussi intéressantes 
ment que les ngé-nieurs deman- j torisation ni appréciation pour répa- 
daient, ou est-ee dû à ia qualité du j rer ]p chemin dans la municipalité 
gravier employé, lequel est eondam. {i orf01(j et pour découvrir ces buttes

de gravier sur la dite ferme
Comparez alors ce prix à celui de 

$1.80 la verge cube payé pour achat 
au détail lorsque le gravier était four- 

1 ni par Mme Brault, et demandez-vous 
pourquoi la ville a perdu $5.67 dans 
chaque verge cube de gravier uqi

' soit 3.67 pour cent; ce qui forme com- 
! me prix de revient un grand total de

C'est, à ce sujet que des poursuites 
viennent d’être intentées par Mme 
Brault contre la ville. C’est Me Jacob 

; Nicol qui agit au nom de celle-ci.

Aulres nueslinn*
Le manque d’espace nous oblige à 

mettre une bonne partie de notre 
.'ompte-rendu de côté jusqu’à demain.

ôt terminée, -e* agents du gouver­
nement prennent quand même les mo­
yens de faire durer le plus possible 
les réserves actuelles.

LA QUESTION DE FIUME
Un nouveau projet qui aurait 

l’approbation des Alliés
(Service de la Presse Associée)
ROME, 4 — “La Grande-Bretagne 

a décidé d'appuyer la solution pro- 
noîée par ITtalie touchant la question 
de l'Adriatique et a donné des ins­
tructions à cet effet à son ambassa- 
leur aux Etats-Unis”, dit La Tribune. 
Le conseil national de Fiume, selon 
:e journal, a officiellement averti les 
puisances de l'Entente de la résolu­
tion adoptée le 13 octobre réclamant 
.’annexion à l'itaile.

Le Journal d'Italie dit qu'il est pro­
bable que la France va soumettre 
un nouveau projet touchant l’Adria- 
: que au Conseil Suprême. On dit que 

premier ministre Clémenceau vou

(Service de la Presse Canadienne)
OTTAWA. 4 — Reprenant le débat 

sur le hill du Grand-Tronc, M. A. B. 
Copp, député de Westmoreland atrai- 
té hier des raisons données par le 
gouvernement pour militer en faveur 
de l’adoption de cette mesure. Cer­
tains députés ont parlé de veuves et 
d'orphelins d’Angleterre qui possè­
dent des parts dans la campagne du 
G. T. R. M. Copp est d'avis que nous 
avons sufficamment de veuves et do- 
phelins en Canada sans qu il nou.i 
soit nécessaire d’aller pleurer sur le 

| sort des veuves et des orphelins d’ou- 
| tre-mer.

Le président du Conseil Privé a 
dit que Sir Wilfrid Laurier était un 
partisan de la nationalisation des 
voies ferrées. .M Copp affirma que 
Sir Wilfrid Laurier, s’il pouvait ve­
nir aujourd’hui à la chambre, se pro­
noncerait contre cette mesure, que 
l’on cherchait à faire passer de force 
à la chambre contre les intérêts des 
Canadiens. Pourquoi le peuple cana­
dien serait-il obligé de sortir de l’ar­
gent d’une poche pour la mettre dans 
une autre? demande M. Copp. On dit 
que l’achat de ce chemin de fer par 
le gouvernement permettrait aux au­
tres chemins de fer du gouvernement 
de réaliser dos profits. M. Copp croit 
que l’achat du Grand Tronc aura 
pour effet de faire entrer le fret 
étranger en Canada par voie du port 
de Portland, Maine. Quant au but de 
conserver le crédit du Canada à l’é­
tranger, dit-il li n.’est certainement 
pas nécessaire que le peuple cana­
dien s’embarque une nouvelle dette 
sur les épaules pour en arriver à cet­
te fin. L'achat du Grand Tronc signi­
fie une nouvelle obligation de $600,- 

! 000,000 à $700,000,000 et il faudra 
j environ $51,000,000 pour mettre ce 
. chemin de fer en bon état.

M. O. Turgeon dit que l’opinion 
publique, telle que représentée par 
les résolutions des Chambres de Corn 
merve, était loin de favoriser unani­
mement l'achat du Grand Tronc. L’op 
position ne vient pas seulement de 
Montréal, mais aussi du Nouvesu- 

; Brunswick et d’ailleurs, comme il le 
démontre par la lecture d'articles dedrait terminer sa carrière politique 

par un acte qui établirait rire liens journaux, l^e pays n’ost pas dans un 
l’amitié durables entre la France et état financier qui lui permet de faire
l’Italie.

UH DRAME HORRIBLE
Un Japonais aurait tué sa femme 

et ses trois enfants

une telle dépense.
Les estimés supplémentaires pour 

l'année courante ont été déposées hier 
en Chambre des Communes. Ils se 
montent à $IÎ2,3441,000; $40,000^000 
sont pour le comité du rétablissement 
civil des soldats, $20,000,000 pour 

l’établissement des soldats sur des 
terres soixante millions pour le dé-(Berviee de la Presse Canadienne)

VANCOUVER, 4 — U gorge Iran- i P»rtement du travail 
■bée jusqu’aux oreilles, l'épouse et les 
troins enfants de Buta Sakata, un Ja 
ponais de cette ville, ont été trouvés 
cet avant-midi dans la demeure de 
ce dernier. Ils étaient morts depuis 
plusieurs heures. Sakata est en prison 
sous l’aecusation de meurtre. On dit 
qu'il aurait avoué son crime sux au­
torités po’icicrts.

né par l'ingénieur en charge des tra-

M. Forest répondit a'ors qu'il ob- 
liendrait un rapport du surinten­
dant et qu'il le soumettrait à une 
prochaine séance du conseil.
De* explication* i

(Nous voulons, continue M. Fo-

que colles traitées 
partie.

dans la première

ELECTIONS EN AUSTRALIE

rest, que lès citoyens sachent la ont été déptnsées jusqu'iri relative- cembre

(Service de la Presse Associée) 
MELBOURNE, 4 — Le parlement 

australien a été dissout et les élec­
tions générales auront lieu le 13 dé- ma rie'

LE TIGRE A STRASBOURG
I (Service de la Presse Associée) 

STRASBOURG, 4 — Le premier 
ministre Clémenceau a été reçu avec 

; un enthousiasme sans précédent ce 
i matin en cette vilie alors qu’il venait 
expliquer le programme du gouverne­
ment dans la prochaine campagne 
électorale.

“C’est ur. des plus beaux jours de 
dit Clémenceau. “I! valait

ELECTIONS AUX E.-U.
Cinq état* se choisissent de* gou­

verneur* aujourd’hui

•la peine que je vécus pour en jouir".

(Service de la Presse Associée) 
NEW-YORK, 4 — Les électeurs 

de cinq états se sont aujourd’hui ren­
dus aux poils pour élire des gouver­
neurs, cependant qu? ,es électeurs de 
plusieurs autres états avaient a éli­
re d'autres fonctionnaires. On choisit 
actuellement des gouie.rneurs pour 
lea états du Kentucky. Maryland, 
Massachusetts, Mississippi et New- 
Jersey.

Les élections dans l’Ohio roulent 1 
autour de la prohibition et soulèvent i 
un grand intérêt.

LA SEMAINE LA 
PLUS IMPORTAN­
TE DU CONCOURS

Il est certain que les concurrents qui sont entrés 
dans notre concours dans l’intention de gagner un prix, 
vont faire des efforts surhumains durant cette semai­
ne. Nous savons que prendre part a un concours de cc 
genre n'est pas aussi amusant que prendre part à un 
pique-nique, mais la récompense dédommagera ample­
ment les concurrents de leurs efforts. Il n’y a pas un 
concurrent qui ne poussera pas un soupir de soulage­
ment à la fin du concours, mais nous savons que plu­
sieurs auront sur leurs figures un sourire réjoui en de­
venant possesseurs des magnifiques prix que nous 
donnons.

Si vous êtes entres dans le concours avec la résolu­
tion de tout faire pour vaincre, vous allez vaincre. C'est 
le. ta-avail de cette semaine qui va décider de tout. Les 
prix ne sont pas encore gagnés. Il s’agit de. travailler 
cette semaine pour les gagner et il est probable qu'il y 
aura des surprises d’ici la fin du concours. Nous nous 
attendons toujours que des concurrents qui n’ont pas 
encore travaillé beaucoup vont soudain battre la mar­
che.

Nous n'avons qu’un conseil à donner au candidat : 
travailler sans relâche durant cette semaine. N’oubliez 
pas de lire la page du concours aujourd'hui.

Qu'on nous permette de mentionner encore une fois 
les superbes prix spéciaux que nous donnerons aux con­
currents qui vont nous trouver le plus de nouveaux 
abonnés durant les deux semaines qui se termineront 
samedi soir. Le premier prix est une luxueuse diva- 
nette en chêne fumé, d’une valeur de $75., fournie par 
la MAISON P. T. LEGARE. Le second prix est une robe 
de soirée du dernier chic, d’une valeur de $50., fournie 
par le MAGASIN KUSHNER. Si le gagnant de ce prix 
est un monsieur, Mme Kushner se fera un plaisir de 
lui laisser le choix d’un autre prix de meme valeur. Le 
troisième prix est une montre d'or, pour homme ou fem­
me, d’une valeur de $35., fournie par la MAISON O. J. 
GENDRON. Le mouvement Regina est assez connu 
pour qu’il ne nous soit pas nécessaire d'en parler plus 
longuement.

A tout prendre, les concurrents ont tant à gagner 
qu’ils doivent faire leur possible pour remporter la vic­
toire. Il ne s’agit que de travailler comme jamais du­
rant une semaine pour gagner le prix que vous désirez. 
Ne vous laissez pas aller à l'indifférence durant ces 
quelques jours. Si vous avez travaillé consciensieuse- 
ment depuis votre entré*: dans le concours, il est plus 
que probable que vos efforts durant ces derniers jours 
seront couronnés de succès.

N’oubliez pas que pour avoir droit à la commission 
de 10''; qui sera donnée aux concurrents qui n’auront 
pas remporté de prix, il faut travailler sans relâche jus­
qu'à la fin du concours. C’est une condition précise.

r#

LE MARCHAND
Les besoins banquiers des marchands 
recevront pleine considération de la 
part des officiers de cette Banque, 
l’aites des arrangements pour ouvrir 
un compte courant et vous vous as­
surerez toute facilité banquière.

LA BANQUE CANADIENNE 
DE COMMERCE

iniF

BRANCHES A SHERBROOKB
Bureau chef (Avenue Du/ferra) ................................  t. W. F.srwell, gérant
Succursale, rue Wellington ................. .. .7..RF.PA*’Brilg* "gérantSuccursale, Hauta-ViUe (ru. King).................IXü. N. F DinX*

Et le messager s’en alla en sifflant___
L’autre jour, un messager frappa à la porte 4'une maison ,4i ' etle ville, ' ne femme vint répondre. I.e garçon lui remit une dépêche apprenant à la pauvre mère que son fil« était mort mort des suites des

«LESSURES REÇUES IL Y A PLfsWDEUX ANS.
Le messager s'en retourna a sifflant.

La femme retourna i son travail et... à ne* sou venir* douloureux.
Voilà un incident qui vou* rappellera que. pour ur grand nombre, que la guerre n’est pas terminée

Ne vous en allez pas en sifflant. Tant que nous n’aurons pas irmboursé les dépenses de la guerre, 'a guerre ne sera pas terminée. Test -otre devoir racheter de. I ons d-’ la Victoire jusqu’à la limite de vos re-,sources.

«



PEUX LA TKIHl .VE, mierbrookc. MARDI. 4 1«»1»

LA GRIPPE 
ESPAGNOLE

Conseils pratiques pour se 
prémunir contre elle et 
pour enrayer ses ravages.

i mjm priadr.t. ;
■awu pmaibU

I —I
, aula i !•

Im rèflM WéaiUlw 
rhfftèn*. Solgnri an .implr 
rfcWM r*aaM ai «’Mail un. 
■■la fil» ara»», ai a ai »•■!•» 
rifMa «a Sa ira. S afaiaae- 
■aMi. (Wl«a daaaadar la

S — Battoa la. faalaa, l*a raa- 
•aia, aol faiariaant la 
atrâa.

• — ■aapirui l'air à plaiaa paa- 
mane, raaplrri par la naa rt 
aaa par la baacfca. Charckaa 
b aalail — U tua ba fermaa - 
ai raadaa-iana à aaa alWrra 
I pbd al poaalbb.

4 —Taaaa oaaartr la frn»tra 
4a iair* chambre i rouchrr 
b Bah al ralb da aalra bar aaa 
b jaar al paaalbl*. tout aa 
éaitaal ba aauraato d'air.

• —I
aaa (mania ai da dl(**tl«a 
facüa al masmpiaa-b caarr- 
nabbmaal.

4 — Larea-aaaa Imjaara laa 
■■ba ataal laa rapaa.

7 — ■mpliyai dea gargartomra 
—haa malin al aalr. (L'Kau 
Pargallia Riaa, rlaha aa aab 
aM laat ladfaada paar caa

Clarlmaaa), al rail en aaaal 
raparbatfaaa daaa la an 

ai la garga arec da pélrabam 
Ngalda caataaaal da Camphre, 
da Maathal ai da l’nua- 
irpM

t — Taaaa b la be dlgaalir al ba 
talaatlaa neia al aalaa en 
prenant rbaaaa matin un 
carra d'Kaa Fargaltca Riga, 
gai aaaura aaaa oallquae, 
ni naaadaa, ni Irrllatlaaa. la 
H bar 14 da l'blaatla ai, ara* 
rlb. la aanld.

la Grippe Eapagnale aal an* maladie rontagbuae rauadr par aa ferme 
gai aa rancanlre enrtoal dan. la .allie al ba aferdtlena da naa. da b 
garga al daa branehea. Im reaaell» cl-daaaaa. a’Ita aonl aulrb aera- 
palaaaamani. aanlranl à réduira à bar mialmam lea rlagaaa gaa caua 
raaraa da l'attrapar

l.'IBaMre Or. Malrhmlinff a d*mantr* gaa b Grippe et aatrea maladie,, 
centagbaaei atlaguabnt de préiéreara ba renalipéa. Ce ga’ll reeem- 
manda ra caa d'épldémlea. r'eal de libérer l'Inteetia, de b rider fré­
quemment en employant un purgatif aadn comme l'Eau Purgalire 
Rlgu. Rulcea aan renaeil — cenn voua en tremeeea bien.

•:OS COUKKIliRS

Le Dr. A. t. ï on;kins
I 1m

••'fi, i'm et lu tf'i’sr'
KK’H M(rM), y( ’ i

: .1 ( f.it il- lok. M J :,Ul i' . I ill! I)] .
H » <; , !i > pM-niH i i t ti uisipniii

TT^.üiii <|p Ma jui‘ Mai v jnu.

ST QEORGtS DC WiUDSGR
l «lu (’one

Los

NOV. 
•lovein* 
paro s- iour

am

(ira\Di: soiri i ri u
l) main h: prm nu n, 

hrr, ain:t l«u du in s la il 
p n'p. n- pan • .,( I w nii'
d'une flu'trHrnt! n *;♦ p*i\, vente de 
I>Rr:fri. revei'inn. la soiree eiA 
Vui-b d»'- p!u« int ;4 ^rintes.

V*’i« ’.nvitons i •*»<!•,u!em*‘nt ; ' \ n,' 
sin.* à venir ap joindre a leurs aidis 
de »St-(iüoryre« de Wi-ndao pour roi. 
tnbuvr a une bonne oeuvr» !.*ut in 
•’amusant

Vene?. en foule, dimanche, le !» no
vsmbre.

i'onrMt'.i a Mme .lo' iIél>e. (e^ 
bons de » votrg do .i fit <*tre <|e|N>s«'?* 
aux endroits eitén ]dus haut ic 9 no- 
vambre, »ar e Concours finit le lw 
novembre.

-Mme Hebert demande a tous < 
.unis dr fain un dern r rtfort poui 
aiiin durant les dermeres sema nc.s 

urs.
c«ndi<latH «jui travaillent 

pour la partie de Imites du H déerm 
hiv, au profit d»*** oeuvns parois>ia 
1rs ij Dixvük», se font une lutte 
ueharnee 11 s tiavn tnt (hm-un de 

pour obtenir ia victoire. Us 
être eneourajres par leurs

ROCK-ISLAND
M Théodore Domina qui travail 

lait dopuis islusieur.s années it l*ép! 
‘‘ i - .1 \ Hunt a ihan^re de posi­
tion. 11 trava lie au ds*partement

DlXVILLL
- M«n« Jos. H«4wrt, rom inert* 

«lans Is Grand Concours de la ‘‘Tn 
bune" demande tous reu\ qui • mî 
«lé^ounH*. pour elle. lcv« bons jhiu^ -•> 
Aotss, «t© bien vouloir les porter » 
presbytère de leur paro'SM* r* Apec* 
live et de 1rs renuttre à leur cimv 
Hile se lu* pr»>. \in-ra 1

- Ijes ifi ns ile Coatii i>ok pourront 
,!e» porter a M le curé de St-Kd- 
num.d en ipfcifiatit que c.i'.'t pour ;t 
i-oncurrsnte ds D xv d Mme .los H. 
l*ert CeiiJi d© Stanhope .<n remettront 
«a M. le cure Couture, ceux de Har 
dard et Heruford. « M \ Tivmblsv, 
e< ceux do 'Hamston. h M le cti é tic 
.St-Edmond de Coaticook Iam» p • 
sumtes ipu appartunnenè à la pn 
rotgse St-.1©4411 i'KvaTigxd ste <1© ( oa 
ticook pourrnj r * mettre les bon.’ à 
M. K.'ix laSjoe. mar hand, *fUl .c

le 2d o. tolur .!*'i,ier Mme Coidtx).. 
nce en Ecosse, le 2Ô avi ! 1W2Ô, vii i 
a. Canada, avec mv larcils. M 
Mm»» S ri ■ ■ 1 h, en IK.M), ielqut ann* 1 « 
plus tanl. ns vii rt nt s’etnb'ir a No • 
Troy. pu‘H, ile !.i, a Derby L.ne. A c 
trofoi-*, quand Tindur-t' • de 'a c h a u ' 

ire était fior>san‘•.» a Koek Isian : 
M John F. (dllieion, en comjcagn 
de Morrill et Jud 1, fit un ^ con 
merve qu'il abandonna ei l''7,»#

Mlle Kmma RouiXj n* est en vis .* 
c.hi' . d >• aimes à Beehe

O0MSTO©
I —C'ait aver ,,ue le* jiareiilJi
let jiianbreiuc «aiU de .M. et M.r.'f Lui- 
.gt Oenii le» vobiit partir pour Ciara- 
mont, N.H., où ij« ibmeureront à 

jlüvenir 1 y a près de vingt an* qua 
M. Den.» beLue Comfiton, où *1 ooir.p- 

m grand ngmbre d ami». Noua aou- 
j haitona a la famille Dénia tout la 
i «ocra» [ (jimfcb.

-il l ierre Doyon, de Su-l «bien. 
c*t en pimenade 'ber. aon frère, M 
Ph. iu.. I)oyon, ainsi qu’à Sherbroo­
ke, chea ara parcnti

M. l'inape-.'taur Curot a fait ia 
'■ .rite dea écoiaa du village aina; que 
de la parolrae

—Le» conférencea pédagogiquea ont 
•■u i:»u la samaina dcrniàre au Cou­
vent du .a Prérenirntion do Mari,-.

—M. lujuia St-Lawrent, avocat, ain- 
» -lue son fpouae, Mme St-Laurent, 
de yu'bei ast en promenade ehea 
fa mère a:nsi que aon frère, M. Mau­
ri.-, St-La-rem.

M Damage Bureau, Je Sherbroo­
ke, ert en viaile ch»7. aon garçon, M 
Arthur Burenu.

—M t'hariea Dénia, de Beaueevi. 
a j,aa-é quelque» jour? efi visite chiz 
.-on frère. M Ludgrr Dénia

—M. Aurèie Auoé, de Stanatoad. 
et.-nt ,ie paggage u < ompioii, le 1er no- 
WMïrbre. en rote pour Sherbroke.

-C’est avec irgret que noua appre­
nons la mort do M L.-J. Bliss, sur­
venue .-ameiii mat n. A la famille 
B s nous offron., no? p’,u« vives 
sympathies.

M W am Rodrigie était à Coa- 
tirook, samedi dernier, ch'-r. des ami?

CE QUE SONT LES

PILULES ROUGES
d» la Cmm/UÊgnêe Cfclwlgaa Franco-Américaine

pLLEB «ont la roéditminnat la pltu «finen contra In 
plupart (ieg indlapoaitiona et «laa malndlea da In 
feuima ; la Sféc-ifiqu» r oonnu contre l’anémie et 1* 
ciiloroga ; le reatauraicur du mog ; le tonique par 
excellence; U récupérateur dea Imom; l'agent 
thérapeutique InfaiiJible ; le remède d’un prix 
modique auqu-d une multitude de femme* et de 
jeuiiM filles doivent le tetowr AlnannUet une 1 
énergie nouvelle.

Ce que font lea Pllulem Rongea
ELI .KS augmentent le nombre et le volume dea glo- 

1ml ra rouges du sang. Ellca rétablissent lea santés 
délebm», raiîermiaseiit les sautée chancelaotse. 
maintien neuf les snotée robustes. Elles redonnent 
de la rigueur aox permnnee épuisées. ElUwuhaa- 
seut le» migraines et. le» étourdi seem ente, apaisent

lea palpitations, dissipent les humeur» noire» et 
redonnent de'l'éclnt au teint et de la nracité aa 
regard.

Qui doH prendre dea 
Pilules Rongea?

RABORD, laa femnr.es pâles et faibles. Toutes oeDes 
qui se sentent épuisée*, que le pins léger exercice 
fatigue, l.es femmes qui sont victimes de l’ané­
mie ou prédisposées à cetto maladie. Lea jemnae 
filles anx ptlcs couleur», surtout A l’époque de la 
nubilité. Les femmes au temps da la maternité 
ou pendant l’allaitement Les personnes qui se 
livrent à un travail pénible, virent dans tut air 
vicié ou prennent une nourriture inentBaenta. 
Celles que la maladie rend irritables, capricieuses 
•u triâtes.

TOVTKS fUUÊES OUVRAIENT le savoir.

NOUVELLES DE MAGOG
On nouri annon.c presque com 

me u t* l erlitu le rinht.ailation «je la 
Ci© Waiter Blue, huccursaie à Ma- 

qui *rr.ij»’o:erH cirupjante ou 
vrié is au début.

Ce parachèvement des tra­
vaux d’extansion aux bàt s*et <le la 
D. T. Cy avancent rapidement et 
’on porte a cett* compagmie Tinten- 

Con d’augmenter a six mille la po­
pulation ic .

î>e Dr H. A. Leblanc M. V.# est 
retenu chez lui par la maladie.

Na s sauce:— M. et Mme Adé 
'ai l .Sirr.’mneau, un© fille.

—Etaient it*emment de passajj. 
t Majçoir. MM J. Km. iravei, R. Du­
fresne. K. G. FC s son nette, .F. E. Beau 
dota, 1. K. Bélingir Montreal; P 
Koliy, »F. FV Gagnon, A. F»rr«»ux, tou.- 
le Mcntiéal.

On 40 u s apprend qu’au citoyen 
de cette ville a U'nte de faire refu- 
> r le* billet* monnaie du Domi­
nion en M'adressant a des ma:chauds 
.i»u le se under, parce tjue la 
Rr rni-se Patricia qui y figure est 
trop décoTetce. Pauvre lui!

! e conseil a haussé de dix dol- 
iars du mille les taxes d *s proprié- 
* sires. V la pi fichame o rasion nou?s 
aclièteront le Grand-Tronc.

Mn.’e J A Audet, actuellement 
chez son fila à Montréal et récem­
ment sortie do l’hôpital, se porte 
bien, nous d t on. Nos meilleurs 
voeux à M. le notaire Audet.

Mme Dr T. 141 rue, organiste,
. et Mme FI. Allard s'en vont de- 

meuier a Montreal.
— M. A. (lauvin de Sherbrooke, 

vient de prendre possession de Thô-

C’est tree 
plaisir que je 
certifie être sor­
tie, firfice aux 
Pilules Rouges, 
de l’état de fai­
blesse dans le­
quel je me trou- 
rais depuis 
aelxe mois. 
Cette faiblesse 
m’était restée 
après la nais­
sance d'un 
enfant. Je ne 
pouvais rester 
debout tout 
une journée» 
le matin sur­
tout j'étais tou­
jours près de 
défaillir. Une 
douleur du côté

gauche m’incommodatt beaucoup. Bien des
remèdes que j’avais essayés avaient été inutiles. 
Depuis que j'ai employé les Pilules Rouges, je 
fais tout mon ouvrags facilement et je me porte 
bien. Mme Jos. Côté, rue Massue, Québec.

Mme JOS. COTÉ 

B, rue Massue, Québec

Depuis quel-" 
ques mois les 
forces m’aban­
donnaient. J s 
me sentais tou- 
jours lasse; 
j’avais de gros 
maux de tête, 
des étourdisse­
ments et divers 
symptômes dea 
plus dépri­
mants pour une 
femme. Je me 
suis mise à 
prendre des Pi­
lules Rouges de 
la Compagnie 
Chimique 
Franco - Améri­
caine et je fus 
vite fortifiée ;

Mme V. PIQUETT»
•99, rue Chicopee. tVillimiusett, Ma

les malaises qui m’incommodaient furent dissi­
pés. Depuis mon mariage, j’ai employé les 
Pilules Rouges dans plusieurs circonstances 
difficiles et elles m’ont toujours grandement 
aidée. Mme V. Piquette, 599, rue Chicopee, Willi- 
mansett, Mass.

• l’rinvoi à ■a Hutterfi©>d f’o.
M «' ih'!ir S Copip a un© nou-

M.le p..M t <*' 1 ?*i‘TYTp ©( »* M Ment'
\«*UML H t LrHri’ i!.1 D© h> 1. n©. Nt

< ©PI» O « ipfr» m lojri© dans c li!'
illüc* , \ H ant tiepin.© 1© pa ’ 1©
II W I*h.in©uf.

M ( harlt 4 N || qui a su >
«it‘U\ JCtM» • pt rat .>n.», uiàixli, !© J. !
tuto'h'ri, | « al un pt u <i • mieux

Mm • . t , \ ' ..1(8011 »>•
lécMéri cl ©z ©M©. à Sum© rville. Mur

CRESOBENE

L*s CONSULTAT ION S GRATUITES, «u bureau de Is COMPAGNIE CHIMIQUE FR A NCO-AMÊRICAINE, 274. rua 
Ft-Drai», *out dnor.èes tous le» jours, excepté !os dimsncbes, de 9 heures du n *1 :■11 à 8 !ieur“s du soir. C’est toujours, depuis viogS 
ao% is méoir médecin qui présida à cas ootLsultAtions. Les femmes, qui ce pâtirent vseir au bureau, sont invitées à lui écrire.

l es Pilules Rouges -ont en rente chez tous faa marchanda de regardes. Nous les envoyons aussi 
par la posta, nu l en-cio et aux Eturs-Lnls, sur réception du prix. 50c une botte, $2.50 six bottefe 
Elles sont toujours vendues ru battes, Jamals tu cast? SI tous ae pouvez vous les procurer daué 
Votre localité, icrt-cx-nou».

Toutes les lettres doivent être ndressàes :
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE limitée;

274, rue St-Denis, Montréal.

a*
C'

(CAPSULES)
Composée? de produits baliaori- 

ue: antiseptiques, volatils. les 
lansuies Crésobène imprègnent 

de >eurs bienfaisantes vapeurs 
tciu ' appareil respiratoire et gué­
rissent infailliblement les MAUX 
DF GORGE, LARYNGI 
TES TOUX; GRIPPE. IN? 
FLUENZA RHUMES, 
P^CNCHITES, ASTHME, 
LiVlPHYSEME. etc.
Prix j0 scus a belle s?x boitas 

pour yc oO. cbe; «es ma.xlicnic ou 
par o po te. Con pipmic der CAF- 
iULUe cUESCUBNE, JV. rœ fié 
Déni.-

—

l'el Central (]U i vient d’acheter.
Notre coneitoyen M. A. I--iu 

liendeau, est revenu de l’hôpitel St 
| V.néant île J’aul, où il vient de su- 
! mr une grave opération.

—M. Mn'tlaj Gendron, fils du
! maître de poste, vient de subir an I ’putation d'un ilniirt la ,?u te d'un
I nec dent, a !u R T. Co. Il est sou? 

es so ns du I> Cabana.
M Alcide Courtrmanche, vient 

de subir l'amputation d'un doi^t à 
!a su te d'un accident îi la D. T. Co. 
il est sous '.es soins du Dr Cabana.

—M. Norbert Gendron, maître de 
poste, a suspendu tout travV:'. pour 
,ause de santé. Nos meilleurs voeux 
de rétablissement.

Mme A Perreault, en visite

dans sn famille, 
Ularnaville.

e?l retournée à

LA MORT LES RAVIT 
A L’AGE DE 20 ANS

tDe notre correspondant) 
DISRAELI 4.— La semaine der. 

nière sont décédé» A'bcrt Lamonta­
gne. fils de Casimir [«amontatme, 
n à?re de 21 ans. et Pierre Ouel­
lette, fils de Plaire Ouellette, k i’4- 
K,. rie -’0 ans. Nos sympathies aux 
famille» si crue’.Iemvnt éprouvées.

MARIAGE
M. dos Laflamme. fila «le Cy­

rille Daflamme, unissait sa destinée

, à celle de Delia Fournier, fille de M. 
Raymond Fournier. Nos meilleurs 
souhaits de bonheur.

—Mlle Giiberte Condon, de Lé- 
vis, était de passapre ici. récem­
ment.

—Mmes dus. et Louis Tessier, Ai­
mée Bisson. Mlles M. Bisson, Ban- 
che Binette, Lucienne Lapointe et 
Blanche Pichette, MM. Ovila Pi- 

i chette, Edouard Pichette, Aimé Bis- 
aon, Geoffroy Rivard. Georgres Ri­
va rd, Albert Rue! et S. Roy tous de 

j Garthby, étaient de passage ici di­
manche.

—M. Freddy Campagna ainsi qui 
ta soeur Hilda, de St-Paul de Ches­
ter, étaient en visite ici la semaine 
dernièie.

— Nous somnïes heureux
orendre l’arr.vce de M. Alexandre 
Drouin qui va demeurer panai 
nous. Nous lui souhaitons plain
succès. «

-Mlle Ime’da Côté, de Wanrtck,
. s tait plusieurs amies de cetto !»• 
caFté, ces jours derniers.

CASTOR IA
Pour Bébés et Enfanta

BiUsaoeOepuisAuDelàDeSOAis
Porte Tou­
jours La 
Signature de

FEUILLETON DR I _ 
“LA TUUll.’NE" !|-

'^=====^' Sous
Le Masque

PAUL JI^NKA

— Je Vriiiai-» ■mv-nr «le i ivdlt^ «le th«ü 
l.vMÉMia, j ai hier !»• mal!n iir

(>D C'ritof vtTîrUX ' Mflri» «u» 
y.»* roupj don (taulaii.»

li pn* ptaor mtr i© m- fid^iKDM '
Son ©ncrH Vgl1ack\*\l tli©«'r^l^in©nt i\ U 
j<*!iri (T^fi^ar© fmnfri ©f ©t upi©, tn** gril 

«»n p©n intIol< ntr II l’^TRi «nmi 
j. fri filIo»fri »t4«. ’ Vit!" t Ori %MiT»r ut « ; ri

irn î ufidD-' 1 * • t 1 •?

NVENTIONS
Protégées en tous paya

SA vou» firri? une inTrinti n à dévri1«>nprif 
rit «protéger, u ■. * « «Iri- ■' imvPtt ri
à tAtrr rinirigutrcr, rfii. p» comnmm-
Surir «Tria." ru'«v

lt»ufi non» th«r(friron« de fnire n- ur 
riou*lri«r©chrirthri» nPiriNsa rm N c* 
vou t aidriront d* tu*© i »ri»is ot » $
vou© donnrirun* t«*ti« lc« rrinsritxi'ri* 
mrirt^ que voué drivlrrix.^

IhCEON:0N & LYMBURNERatiratroi» _
, PIGEON A 0*V» 
©•war” MONTNCA1

I© In'© uté de ÎA f fi mill r ” hfaln riil© «vRit
chv\|c*S U petit© Vgnoè*©, Pt itRimrnt #*11© 

©h*rm*nt©, fi©n« 1© ti©iir d© •©« du- 
huit un*

1 © jrtmo IiomtTk» dtf ©i-p.- ixfoijwiifiton : 
IVir t'prrrivrin n'Mri ptis*©#,

d«>iiD© \ic©Dfi© ’ Ip ne mr doutai© pt« 
«1" «'r*U ' Hi©r. J «! ©tup^fait qiu»n 1 
! Hina I’ i«>U Tr. « i ni’i rat'ontA .N»tt© U- 

m©nt©Mp Nririnttip'.
joifniu I*1!* nmm», Pt phytiono- 

cxpiTN^iv** « iilidri
« É «r qurilri Rtroor© mntntDit

Mai’.iTfii©nT ©n«\»r©. I© mir
■ Mn- « ét un© N.mffTanne *1© ton©

* «uMiintfi
!' n \ •» prr kl am^lu ruti.in *

I li ■* .«i I-» t A*©*
Non r n, hen '
M tri i..- t-tl un p©u ?
D * I .•© , nub* » *«»uî l. ur-

-

\!i ’il i’ n • p»r!f plu© <hi t *ut ' 
l'î'i- n n « t plu© un ©on ro^tn© ..

, rR( ©;toit|T AXlîl'-*lc ! Si v .1» Iri V"\
•'•••» fiVCQ ©rit VfUX Qiu caeroheat

à r© fnir© foinprpndrp ' qui ont i «ir d© 
dir© tant «l© ©ho©©© ' A force d’habitude, 
I imlirt et moi arrivon© i ©riru p n-^tS , 
pour ut qui fouoeriu 1h vu- matt riflle. 
M il© pt»ur !© rrstf. htMa© ' |N>ur tout 
c<’ qu'il voudrait diit» p©ut-Atr© nous 

, âppn'ndrf :iu i»uj©t <i© Falmzzio
\our n «iv©« jamai? pu avoir «ucun 

iinhff ?
IV un (Ju’rin ont-ilri fsit. «I© mon 

p.oivrr fr^r© ' Mon Pi©u, mon ÎA©u 
quand j y p»'n©f ' Kahriiitio, *i jeun©, 
ri beau, ©i plein d© vio !

File mit ©on viftagt entir »©© main© * t un 
©Rufclot co ilovfi -e© opituW

( «aetAno, tr«V» ému. «© j>©jirha vrrs ©11© 
F ©pères ©neore. lionnii Àgnr©© ! Peut- 

être l abai/io u ©at-il qu© pnaonaior. T’n© 
^vamon ©r* ponpiblri. ©n or cor ^uant A 
don Luciano Que diwnt I©© mAd©©iLna?
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INSTANT
POSTUM
Oe bmivacre salutaire est 
le favori de ceux qui tra­
vaillent du cerveau et de 
«eux qui ont eu à souf­
frir de l'habit ude de boire 
du the «xi du café.

-Il y a one Râj*on”

CVst-èrdite... 
Vous lui rappellcnc» ce pays .. cette 
Chine affrausA ofl 1 attendait if malheur 
oil il s laissé Fabrizfio.

Si vou» craignes pour lui quelque 
émotion |n’'>Ie, j1' n insiste pas. q 
-ui! mon désir de le voir Mais au cas <’f| 
je ismrrais vous être utile eu quoique 
chine, disposez de moi, je vous en prie, 
donna Agm-ae.

1 lie ic r- aicrcin d'un air ému 3a nature 
impressionnable subissait sussitôt 1 r é u * 
ence de la sympathie d autrui.

« iaetano, en se levant pour prendre con­
ge. demanda

Vous n’aver jamais rien su qui puisse 
▼eiis mettre sur la trace du but poursuivi 
par vntT" père et votre frère, dan» ce vol ­
age '’

Non. jamais rien
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is-tte rechorehe N surait-il p»e décou­
vert en l'un d’aux quelque fart iniéreaaant, 
«lout, avec 1 sids de aon (Ils. il surs voulu 
percer le mystère f Or, il f*» des choses 
qu'il ne faut pas essayer de connaître, là- 
bas

Au mot de documente " A gnose avril 
! rou«i da nouveau. File répondit en ré­
primant du œieut possitde la gère- que lui 
* usait oe tcsnsoDKe

!ia ont été exannoés. mais on n'y a 
nea trouvé d’intére««ant, 
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GUERIT
Tons. Rhume», Grippe, Bronchites. 

Coqueluche, Asthme, Etc.
Le SIROP MATHIEU est un tonique effectif réunis» 
sant les propriétés curatives du GOUDRON et lea 
qualitésfortifidntesde l’HUILEd* FOlEde MORT’E. 
Les rhumes négligés ou mal soigriés ont desconsé» 
quenees trop graves pour risquer IVosai de prépara» 
tions inférieures.
Le S'.RCr MATHIK© 6»l te seul vfHts iie,eeUnqu,'a fait surgir 

iaat «l’imitations oa contrr'açon» d’un même douieox. 
EN VENTE PARTOIT
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Nous avons toujours un beau choix de 
chevaux de trait, jMsanU et légers.

Quelques bons chevaux de voiture.
Aussi un lot de chevaux à bon marché.

M. R. O’DONNELL
Ecuriaa de rAaMricaa Hooaa

LA TRIBUNE
£39 DE SHERBROOKE

TEMPERATURE : Pluie ou créai!

“à Paaaaut pour enlever le dernier 
EMPRUNT DE LA VICTOIRE

MoMANAMY & WAlSH
Stodu et Débenturos

Toi. 25 Shorbrooko
ion* de* Canton* d* l’Est

Immoubl* Whittnc
ité : EmiatSpecial

SHERBROOKE, MARDI, ! NOVEMBRE 1919 TROIS

MAIUSSOU
11 Existe on Bon Remède
pour soulager et guérir rapidement TOUX 
RHUMES. BRONCHITES. ASTHME. CO­
QUELUCHE. etc., c'est " ANATUSSOL,” le re­
mède que vous devrez employer de préférence 
dès les premieratytnptomead’unrhuine.ai vous 
ne voulez pas perdre un temps précieux et lais­
ser la maladie s'implanter dans votre système.

“ANATUSSOL”
LE SIBOPPOUB LE BHUME 

A base de Pin Blanc, Menthol, Sanguine»*, 
est agréable au goût, efficace et économique. 
Tous les pharmaciens et marchands impor­
tants le tiennent en stock. Au cas où vous 
trouveriez de la difficulté è voua le procurer, 
envoyez-moi 25 cents et je voua en expédie­
rai une bouteille.

IROMUALD PICARD. rsîTsw» I
MULL. Ou*, f

LES SEMINARISTES 
FETENT AUJOURD'HUI 

ST-CHARLESBORROMEE
C'est aujourd'hui la fête de saint 

Charles-Borromée, )e patron de notre 
séminaire. Une prand'messe solennelle 
» été célébrée ce matin à cette insti­
tution .en l’honneur de ce grand saint. 
C’est Sa Grandeur Mgr Paul Laroc­
que, évêque de Sherbrooke, qui offi- 
riait, assisté de Mgr P.-J.-A. Lefeb­
vre, comme prêtre assstant, de Mgr 
A.-O. Gagnon et de M. l’abbé Martin, 
comme diacres d’honneur, ®t de MM. 
les abbés Desvoyeaux et J.-C. Bour­
get, comme diacre et sors-diacre d'of­
fice. Ua chorale des élèves fit les 
frais du chant.

Ce midi, le séminaire donnera un 
diner intime auquel assisteront les 
prêtres de l’institution et de la ville. 
Ce soir, on chantera des vêpres solen- 
aelles, et. dans la soirée, une fête in­
time sera donnée chez les élèves.

Notre département de répara­
tions est à votre service

17.Î Rue Wellington

Allez d'abord au Studio

mmw
Satisfaction garantie

Tel. 1167 158 Wellington

U PREMIERE 
DE YOUNG-ADAMS 

AU MAJESTE
La compagnie Young-Adams est, 

depuis plusieurs années déjà, bien 
connue à Sherbrooke, où elle vient pé­
riodiquement donner des représenta­
tions théâtrales qui, sans être tou­
jours le summum de la perfection au 
point de vue artistique, ont néanmoins 
la faculté de recréer les nombreux « 
diteurs qui y accourent. 11 en a ét-'- de 
même, hier soir, pour “Sandy Mac- 
kay”, pièce en quatre actes, où s’e't 
affirmé encore une fois le talent de 
ses principaux interprètes: Mlle 
Margie Adams (Hazel Randolph), 
MM. Wilmot Young (Sandy Macnay) 
at Richard Oarhart (Col. Howard 
Randolph). Les autres personnages 
de ce drame mêlé d’incidents comi­
ques se sont en général bien acquit­
tés de leurs rôles respectifs.

DECES DE MGR 
A.-A. HAMEL, A 

BIDDEFORD, ME.
Nous apprenons avec regret la mort 

de Mgr A.-A. Hamel, curé de la pa­
roisse St-Joseph de Biddeford. dans le 
Maine, décédé samedi matin, le pre­
mier novembre. Les funérailles de ce 
dignç prélat ont eu lieu, cet avant- 
midi, à l’endroit susdit. Mgr E.-C. 
Tanguay, procureur du séminaire St- 
Charles-Borromée. y assistait à titre 
de représentant de cette institution 
locale de laquelle le regretté défunt 
un ancien élève.

C. P. DUBUC
Ba. Sc. A., I.C., A.G. 

Ingénieur Conseil 
Etude, Plan, Spécification, 

Estimé et Entreprise 
Générale.

Tel. 98 36a Rue Murray
SHERBROOKE

Ou Montréal, 68 rue Sherbrooke 
Ouest, Tél, Est 866

MANQUE DE TÂCT
OTTAWA, 4.— Aussitôt que l’Ho 

norable Martin Burrell sera de re­
tour h Ottawa, le rapport de l’en­
quête des juges Middleton et Chis­
holm sur l'incident du noviciat des 
Jésuites à Guelph, au sujet de la 
loi du service militaire; sera présen- 
é au parlement.

Les juges exonorent de tout blâmes 
les Honorables MM. Doherty et 
Mewbum, lesquels, d’après Sir Sam 
Hughes et le Rev. Palmer, seraient 
intervenus avec la loi du service mi­
litaire pour favoriser les élèvos du 
Noviciat.

Le Capitaine MacAulay, qui a fait 
I les recherches au noviciat, est b à- 
mé pour avoir manqué de tact et a- 

! voir fait preuve d’une hâte indue 
dans l’exercice de ses fonctions.

POUNES
DUNNE K MATHIEU

H. DENAULT 
CiDIDAT A 

LA MAIRIE
On fait actuellement circuler des 

requêtes pour le prier de se 
présenter

POTINS MUNICIPAUX
! I-es écheviiu Fortier et Kdwarda ne se

présenteront pas. _ L’éeherin 
Guuvin «'en va

Les rumeurs municipsiw les plus 
1 étranges circulent aujourd’hui. Les 
1 commentaires les plus disparates 
vont leur train et le chroniqueur mu- 
nincipal trouve une abondante pâtée. 
1! y aurait une foule de petit» romans 

j “ broder, mais nous nous contenterons 
pour aujourd’hui de rapporter briè- 

' '«suent .es dires d« Dame Rumeur qui 
i se laisse courtiser avec complaUan;e 
depuis quelques jours.

Le plat de résistance est sans dou- 
: te la nouvelle que M. D.-O.-E. Dc- 
‘ nault serait candidat ù la mairie lois 
des élection» municipales qui auront 

| lieu en janvier prochain. Nous avons 
eu connaissance que l'on est actuelle- 

I ment à faire circuler des requêtes 
parmi les contribuables pour prier 

|M Denault d'accepter !a candidature, 
i M. J.-D. Kennedy est en tète du mou- 
I vement qui prend des formes plus 
précises de jour en jour.

L'échevin Staninslas Fortier refuse 
j complètement de se présenter d« nou­
veau dans le quartier est. Il a re- 

, poussé jusqu’ici toutes les requêtes 
de ses amis et décidé de couronner 
une carrière munie pale bien remplie 
on rentrant dans le monde des spec­
tateurs.

La rumeur veut également que 
l’échevin Edwards soit d’avis qu’il 
s’est suffisamment promené dans la 
barque municipale sur la mer ora­
geuse de l'opininon publique. Il se re­
tirerait définitivement de la lutte à 
l’expiration de son terme d’office en 
janver.

Comme on le sait, l'échevin Gauvir 
a fait l’acquisition de l'hôtel Grand 
Central, à Magog, et il doit nous quit­
ter sous peu pour ailer demeurer en 
cette dernière ville.

La rumeur prête en plus aux éche- 
vins Delorme et Tétrault l’intention 
de se retirer définitivement de l’arène 
échevmale, le premier à l'expiration 
de son terme d'office et l’échevin 
Tétrault en donnant sa démission.

Nous donnons ces rumeurs pour ce 
qu’elles valent, n’ayant pu encore les 
faire confirmer.

Parmi le= candidatures à l’horizon, 
on mentionne M. E.J. Page pour rem­
placer l’échevin Edwards; MM. Ar­
thur Blouin, Ephrem Beauchesne, 
Léon Lacomhe ou Orner Biron pour 
remplacer l'échevin Fortier; MM. W.- 
•I. Cioehetièrc, Andrew Sangster ou 
G.-D. MacKinnon, en remplacement 
des échevins Tétrault et Gauvin, MM. 
Octave Gagné. Orner Darche ou Wil­
frid Levesque en remplacement de 
l'échevin Georges Delorme.

Tout cela n'est encore que rumeur, 
mais c'est tout de même ‘ diablement" 
intéressant.

On dit. dernier potin, que la ques­
tion du pavage fera prochainement 
le sujet d’une polémique municipale 
très animée d’ici les prochaines élec­
tions échevinnles.

“On peut s’attendre", nous Hit quel­
qu'un au courant dea choses de la ville 
“qu’il y #ira sous peu des bouleve - 
sements sensationnels dan» l’adminis­
tration municipale.’’

BRULE A MORT
MACON, Caroline, 4 — Paul Jo­

nes, un noir, accusé d’avoir attaqué 
une femme blanche, près de Camp 
Jlarri, dimanche après-midi, a été 
brûlé à mort par la foule sur la scè­
ne de son crime peu après minuit.

radieuse

Es nsage depuis 70 ans
Cat pic* k son emploi que Grand* 
Mb* put conserver ta 
fraîcheur même «pré»

’que la jeunesse n'était 
plus qu'un souvenir.
Elle communique un 
teint limpide et 
une peau douce, 
d'une blancheur 
de perle qui 
vous fers connet 
tre continu­
ellement la 
joie d'âlrs
belle.

Crème Orientale
J »■ ( * t » u » «•» » i d
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M. FOREST
A

M. DUBUC
Le président du comité de la voi­

rie repasse un à un les argu­
ments de l’ingénieur

DES MISESAl POINT
'Il faut en avoir un culot pour préten­

dre que notre gravier r ent pas 
bon", dit-il

“MOTEL PLAZA”
NOUVEAU *t MODERNE 

62 et 54 Place Jacques-C»rtier 
MONTREAL

Plans européen et américain 
1.50, $3.00 respectivement 

et plus

L. A. COTE GERANT

Téléphone Main 5839

^POUDRES NERVINES!
r jD* MATHIEU’ 1
ftclsinlnHsisbftiralVinÜi

DISPARAITRE LES MAU* 
DE TETE, LA NEVRALGIE 
L'INSOMNIE, LES RHUMES 
ACCOMPAGNES DE FROID, etd 

Vendus* partout su prix de 23c I*

Tosrt marchand de gros peut renv 
pllr hnmèdiatmnsnt la commande d< 
eotrs fournisseur. Ou bien, êerirsi 
lireetement A la Cie J. L. Mathieu 
sherbrooke. P. Q., qui vous en «nver,

. uns botta, aur vê<
Sherbrooke. P. Ô., 
a franc do port ié» SSaT

Pas Besoin 
d’Arrêter

De travailler ou de jouer, selon le 
cas. quand vous vous déchirez la peau 
si vous appliquez Zam-Buk immédiate­
ment. Ce heaume végétal arrêtera le 
sang, détruira les (fermes, empêchera 
l'empoisonnement du sang et guérira 
rapidement lu blessure.

7,am-Buk devrait se trouver dans 
tou» les foyc.» où il y a des enfants. 
I,es enfant» qui s’en «ont déjà servi 
le redemanderont d’eux-mêmes. Us 
n’oublient jamais un remède qui met 
fin H leurs douleurs. Achetez-ert une 
boîte aujourd’hui et conservez-la sous 
la main. Zam-Buk se conserve indéfi­
niment san» perdre aucune de ses 
vertus guérissantes. Comme remède 
domestique, il est donc très economi­
que.

Egalement bon pour les coupures, 
les biûlures, les échaudures, les con­
tusions. Itus inflammations, les dé­
mangeaisons et l’ecxéma. Chez tous 
les pharmaciens, 6(V la boîte.

fam-Buk

SEANCE COURTE 
EN COUR DU BANC 

DUROI,H!ERP.M.
IjC grand jury ne s’est prononcé 

que sur deux causes. I.’absence 
de l'accusé oblige la (.’oui à 
ajourner jusqu'à ce matin.

CHEZ LE MAGISTRAT
I-a séance d’hier après-midi, qui 

commença vers les quatre heures et 
demie, n’a pas été longue en Cour du 
Banc du Roi; elle a a peine dure 
dix minutes. Les grands jures n’ay­
ant pu faire rapport que pour deux 
causes seulement, et l’une de ces cau­
ses ayant été rejetée, on voulu procé­
der dans l’autre, mais le principal 
témoin que Ton appela, ne répondit 
pas à l’appel. On dut donc ajourner 
jusqu’à dix heures cet avant-midi.

Après que Thon, juge Dé-sy fut mon 
té sur le banc, le greffier de la Cour 
pria les membres du grand jury de 
bien vouloir faire leur rapport. Ceux- 
ci déclarèrent avoir étudié les causes 
de Charles H armer, accusé de viol, 
et de Rosanna Martel, tic Winisir 
Mills, accusée de détournement de 
mineure.

Dans la première cause, les jurés 
n'ont pu trouver matière à procès. 
Harmer, dont on se rappelle l’histoire 
qui fit ici assez de sensation il y a 
quelques semaines, fut arrêté par la 
police locale, en arrière de la maison 
Echenberg, après une résistance opi- 
niàtre, qui se termina par l'éruption 
des deux combattants dans l’une tics 
vitrines du magasin précité. C’est à 
la suite de cette arrestation qu’une 
autre accusation fut portée contre 
Harmer, lequel quainl il fut arrêté, 
sortait justement d’une maison sise 
en arrière de chez Echenberg et dans 
laquelle, suivant la poursuite-, Tac- 
cusé avait commis l’offense qui Ta- 
menait devant les Assises.

Les jurés, cependant, trouvèrent 
matière à procès dans la caure du 
Roi contre Rasanna Martel, de Wind­
sor Mills, laquelle, comme nous Ta- 
vons dit, est accusée de détournement 
de mineure. Durant l’exposition, elle 
fut arrêtée avec la jeune fille, qui de­
vint par la suite plaignante dans la 
présente cause. Celle-ci fut libérée 
après qu’elle se fut expliquée devant 
la Cour du Magistrat, tandis que Ro­
sanna Martel é-tait admise à caution 
en attendant de subir son procès de­
vant le jury.

Quand le grand jury eut donné son 
rapport. Me Jacob Nicol, k titre de 
procureur de la Couronne, demanda 
que Ton commença l’instruction dans 
cette dernière cause. I.e crteur, M. 
Charles McKenzie, appela alors ’’ac­
cusée. mais personne ne répondit. On 
fut donc forcé dans les circonstances 
d'ajourner à dix heures ce matin.

Avant de descendre du banc. Thon, 
juge Désy recommanda aux grands 
jurés de faire en sorte que leur tra­
vail soit expédié le plus tôt possible 
et demanda à qui de droit d'amener 
devant la cour tous les témoins ne­
cessaires en temps et lieu, afin que 
nul retard ne survienne.

Cause réglée hors cour
M. Louis Cyr, qui était accuse de 

négligence relativement à Taecident 
d’auto dont on se rappelle, ne com­
paraîtra paa en Cour du Banc du Roi. 
Sa cause a été réglée, il y a quelques 
semaines, d'une manière définitive, 
en Cour du Magistrat, comme nous 
le rapportions dans le temps. C’est 
par inadvertance que nous ne Tarons 
pas enlevée du rôle lorsque nous 
avons publié celui-ci dans notre édi­
tion d’hier.

CHEZ LE MAGISTRAT

l>es causes suivantes ont été ins­
truites en Cour du Magistrat durant 
la journée d'hier:

R. C. Brown vs Jos. Moreau, de 
cette ville. Ce dernier avait à répon­
dre à l'accusation, portée par le de­
mandeur, un inspecteur de police du 

Dominion, d'avoir onfre nt la loi 
du Servi-e Militaire. Sur preuve fai­
te, il fut condamné à une amende 
de S'-’ôO et les frais.

Joseph Samson, do Sherbrooke, qui 
avait à répondre à une accusation

Nous venons de recevoir la let- I 
tre suivante de M. l’échevin Forest, 
plaident du comité de la voirie, en 
éponse à celle de M. Duhuc.ingé- I 

nieur que nous publiions dans notre . 
journal de vendredi dernier:

M. le Rédacteur.
Je pensais avoir fourni assez de 

ravail, comme president de la voi- 
"ie, dans le cours de Tannée 1919, 
sans avoir, en plus, la tâche de ré­
pondre aux élucubrations de l’ingé­
nieur en charge du pavage, M. Du- 
buc. Je l’aurais bien laisse ja^piner 
i son aise, puisque ce a lui fait plai- 
ir, rr.a s il lance des avancés si stu­

pid's dans son 2ièmo, 3ièmc et 4iè- 
•nc renseignement que, puisqu'il le 
faut, un coup de collier et allons-y.

M. Dubuc cormrîni'e par dire que 
dans son autre If .tre il a répondu 
évasivement; pour son plus grand 
ben, Tévasif aurait du continuer 
k faire son affaire.

Ménager des susceptibilités: il 
peut envoyer fort; si le eomité des 
•hemins, a commis les erreurs que 
M. Dubuc lui impute dans sa lettre 
-e même comité est prêt k recom­
mencer ces mômes cireurs et k en 
prendre toute la responsabilité. L’in­
génieur en charge est-il prét k fai­
re de même et k ne pas jeter sur 
d’autres la part qui lui revient?

Les critiques principales de M. 
Dubuc portent sur des affaires étu­
diées par le com té des chemins, 
assisté de Tingénicur de la ville 
(le vrai) et du surintendant de lu 
voirie. .Tabord et adoptées par tout 
te conseil moins un.

Donc si onze hommas dévoués 
aux intérêts de la ville ont erré a 
ce point, inclinons-nous devant cri 
ingénieur de Montréal qui par des 
onnaissances renversantes doit cer­

tainement trouver, dans la bonne 
petite v Te de Sherbrooke, un champ 
rop restreint pour d aner libre 
ours k son intelligence, lorsque 

Montréal, immense cité, peu* lu per­
mettre de développer son talent 
dans toute son ampleur.

1er renseignement.
Retard du ciment. Apres enquè- 

tefaite, mon con/ité en est venu k 
a conclusion qu’il n’y avait pas a 
mettre le blâme sur personne. Je 
crois que la question du transport 
est seule responsab’e pour cet état 
de chose. Quant aux larmes que ver­
se l’ingénieur sur les pauvres ou­
vriers sans ouvrage, tandis que 1rs 
contre-maîtres sont payé», il ne 
mentionne pas, pour être juste, M. 
Dubuc qui reçoit lui, non pas le sa- 
’aire des contremaîtres, mais bien 
$300.00.

2ième renseignement.
Malaxeur à asphalte.
M. Dubuc est un pince sans rire 

peu ordinaire pour écrire que nous 
n’avons pas eu en temps l’expert Ha 
la Ce». Warren. Mais cet expert était 
ici le 21 octobre, une journée avant 
qu’on ait eu expédié de Boston, cet­
te loue à dent» indispensable pour le 
fonctionnement des machineries ù 

asphalte, donc pourquoi avoir cet ex 
pert ici lorsque brutes les pièces du 
plant n’étaient pas arrivées. M. l’in­
génieur ne »a:t-i! pas qu’il nous 
manque encore une chaîne, qui action 
ne la pompe et que celle que nous 
avons nous a été fournie par la 

• ooke Iron Works, ti qu’elle 
est défectueuse

Iæ p’arft a été ordonné le 17 juin. 
Le premier envoi de machines 

i été reçu ici le 2 septembre. Le 
deuxième envoi, le 28 siptembre. 
L’expert arrivé ici le 21 octobre. La 
roue k dent' ici le 22 octobre, lie 
plant en marche le 2ô octobre.

Et ce monsieur demande une en­
quête!

.’îième renseignement.
11 faut en avoir un culot pour 

pretendir que notre gravier n’est 
pas bon.

I.es membres du comité des che­
mins ne se prétendent pas des con­
naisseurs quoique Tétant très pro- 
hah'rment autant que l’ingénieur 
-n charge. Mai» les rapports d’ex-

LA HERNIE
lie représentant de A. CLAVEHIE (de Paris)

Sera de nouveau à Sherbrooke k L’HOTEL GRAND CENTRAL

Vendredi, 7 novembre et samedi, 8 novembre
TOUS LES HKRN1EUX IRONT LE VOIR

Ni* manquez pas cotte rare *<'vnsion de retrouver IMMEDIA­
TEMENT lt* soulagement radies de vos douleurs ; la SECURITE 
ABSOLUE, nuit et jour, le confort et le bien-être.

DES MILLIONS DK MALADES dans tous le. pays du globe, 
et en particulier DES MILLIERS DANS LA TRO\ IM E DE Q1 E- 
BEC son. prêts k 'lire que .te tous les systèmes et bandages qu'ils 
ont essayés, il n’y en a pas un qui approche de la méthode et de» 
appareils de A. ( LAVERIE.

Les appareil» de M. A. CLAVERIE sont d’ailleurs trop bien 
connus k present dans notre région pour qu’il soit utile d’en dire 
plu»- ,

Ceintures spéciales pour hommes contre 1 obésité et maux de 
reins. Aussi ceintures pour dames.

Adresse pour Montréal, 174 St-Denis.

parts et d’hommes pratiques, qui s'y 
connaissent, me permett nt d'affir­
mer positivement que notre gravier 
est de première qualité. Qu'on m.* 
démentisse.

Tout le monde sa t que le dépôt de 
gravier est un peu loin, c'est un dé­
savantage avec les chemins actuels, 
mais pour les avantages (que laau- 
coup connaissent) que ce depot nous 
procure chaque jour, nous «Tons 
continuer k la charroyer de 1k et 
pour longtemps.

4:ème renseignement.
Comme si le comité des che­

mins ne savait pas a quo s'en tenir 
lorsqu’il a acheté la propriété Loo­
mis. D’après Tinpenieur, cette pro­
priété a été achetée simp'ement que 
pour les bâtisses qu'il y a dessus, 
et pour emmagasiner le i ment. D’a­
près nous elle va servir à bien d’au­
tres fins.

Etant trop à l'étroit dans la vieil­
le cour, I fallait s'agrandir et 
cette propriété située de 
l'autre céite de la rue, ou se trouve 
la vieille cour, était l’endroit idea' 
lU'il fn’lait au département d? la 
voierie. On savait très bien que la 
g!ange, bâtie sur celte propriété*, 
n'était pas propice pour garder du 
c ment très longtemps, quoique, 
soit dit sans malice, M. Dubuc vou­
lait T emplir de ciment pour l'an p*i>- 
chain.

Il y a un hangar k ciment et un 
bon, sur cette propriété, i' est trop 
petit, il est vrai, pour le besoin a - 
tuei. mais il est 1k quand meme; M. 
l’ingénieur ne Ta probablement pas 
vu.

Un autre cri sur Vs périra d’ar­
gent des contribuables. Que c'est dé­

chirant! On va etre oblige de tout 
iàcher et de conférer le gouverna I 
a cet homme afin que les finance* 
de la vil e ne sombient pas. Quant 

au ôième renseignement, pour le 
répéter, je sera's obligé de parler 
de l’administration de M. Dubuc, 
puisqu'il a barge* complète du 
pavage depu s le 12 septembre, (ce 
que M. Dubuc n'a pas fait avant 
cette date, j'en ai entretenu aou- 
ventes fois le comité.)

Cominee e n’est pas moi qui at 
laque et que de plus le manque d'or, 
gan .-ation, insubordination des em- 

t ployes manque de matériaux, in- 
| dépendance des e mployés, etc., ate, 
i mentionnés dans le paragraphe cinq 
devront, si le comité des chemina 1*8 
juge fondes être étudiés par c* co­
mité, je n'irai pas plus loin, quoi­
que j'aurais bien d'autres choaea 4 
dire.

Avant île terminer, je doit dira 
aux citoyens de Sherbrooke, que 1*

| comité îles chemins a fait un rap­
port des dépenses encourues pour 
le pavage au 30 septemtire, et qua 
ce rapport était très satisfaisant.

Lorsque la saison des travaux *a- 
1 ra term née le comité fera un re­
port complot et détaillé. Là et alors, 

. Us coupables pourront juger en eoa- 
j naissance de cause.

Mes meilleurs remarclensanta, 
mon cher rédacteur pour Teapac* 
t*op grand que vous avez voulu ma 
donner dans votre excellent journal..

Je tiens k vrai dire que je ne con­
tinuerai pas de polémique av*e M. 
Dubuc.

Bien à vous,
Ludger Forest,

Président
Comité de la Voisrlat

analogue portée, cette fois, par l’ins­
pecteur de police G. W. Parks, reçut 
la même condamnation de même que 
Jo«aphat Maiihot, un autre Sher-
hrookois

Hervé Chartier, aussi de cette ville, 
qui avait k répondre A une sembla­
ble accusation, fut comme le» autre» 
condamné à une amende de $250 et 
les frais ou k trois mois de prison. 
Sur la demande de son procureur, 
Me J.-H lycmay, cependant, il obtint 
un surgi» de trois semaines afin de 
pouvoir demander, vu certaines cir­
constances, rémission de sa peine a 
oui uc droit.

Nous nous croyons très honorés on présentant pour 
la première fois au Canada, I.e Cinéma Classique

THE WESTERNERS
La première des “Great Author’s Production", par Stew­
art Edward White, jouée par un groupe d’artistes compre­
nant sept étoiles.

v-yuc-'

SCENE FPOM STEWAPT EDVAPD VHITE'S *THF WESTEPNEBS*
a cufAi authoos’ paonucroN »

Ce que vous verrez dans “The Westerners”
T'nc production parfaite dans les détails et la photo­

graphie, réaliste et fascinante. I.a plus épouvantable tem­
pête, les plus émotionnantes batailles, la chute la plus sen­
sationnelle d’une voiture dans un précipice, jamais vues 
sur l'écran, etc.
Au Théâtre Locw’s à Montréal pendant toute une semam*

Si vous appréciez 100',' ’d’un passe-temps, voye* 
“The Westerners”

AU THEATRE CASINO
Deux jours seulement.

Mercredi et Jeudi, 5 et 6 Nov*
Trois représentations par jour à 2.30, 7 et 8.45 

Admission : Matinée, 15c ; Soirée, 25c
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LA TRIBUNE
U CMpiraie dc Piblkatiw “la Tritae”, Uiitca
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ÜIVTIMW1 NSMHKS

FRAPPES DE FOLIE • nut et <(U’un Panadien peut Tirer.
---- ------- "Lea rh<MM amt un« ime, a-t-nn

l'ne d^péeh» d’Ottawa non» annonça j écrit j •Ilex ont au*ai tear aourcnlr. 
qae, conformement à la nourcilc parue 
il T a quelque* jours, le gouvernement 
a pria le» me»urea voulue» pour rem­
plir Je» vacances actuelles à la Cham­
bre Haute, afin d'aienirer une majori­
té suffisante au bill du Grand-Tronc,

' Le cardinal MtrcUr
(L^Aetioa Oqifcp'.lf ua")

P ua qua tous eaux qui l'ont ac­
cueilli avec tant d'anthotial—ni aa 
Amérique, lea Canadana fraaçaia 
sont k mime d’appréeJar U *»•»- 
daur at la noiüâaaa du rbta J«s4 P** 
le primat da Balglqaa la oasdlnal 
Mercier se rnnfu taut naWralle- 
mer.t panai la» gfbmda deéquea qp- 

1 ont ajouta à law tilru 4» paatwii» 
d'âme» '•élu! d» fsrdirao de la ritâ. 
T. a merci* eur las tracas, !l est 4a 
1a lignée da sea ftfWura daa P»- 
mfera siârlaa, qui; apréa avoir arra- 
ché leurs peuplas aux ténébre» du 
pagan lama, !»u» servaient enaulta 
4a rempart eoatlas Isa baifcara».

Il luttait énergiquement contre

“Que de souvenirs ne dit-elle pas 
cette maison sus mura de briques !
File est liée à la via de celui qui vient 
de disparaître.

“Cette maison, c'eat Laurier qui l'a , .. -------- _ .
construit*. File a Md la témoin de ees le» erreur» moderne» et surval.lan

avec aoUleîtade U fonettonnemeatsucrés au barreau d'abord, puis de son 
i"r*n*i<>n en politique...

"'J'out cela cat maintenant chose du 
pa : laurier est descendu dans la 
tombe, mal» la demeure est restée ce 
qu’eüe était de son rivant ; elle est là, 
toute imprégnée dc aa haute person­
nalité.

lorsque cette mevnire ira devant le Sé- 
aat.

L’action de» autorité» fédérales ne 
nous surprend nullement. Décidés, 
coûte que coûte, à ajouter un nouveau 
réaeau au système ferroviaire présen­
tement sous le contrôle de l'Elat, M.
Meighen et se» comparse» reeourrenl, 
ai la chime est m-ie-saire, au» grand»
moyens, pour mener à bonne ou plu- f;,jr(. »tM, oeuvre, et, par la suite
tôt à mauvaise lin. l'entreprise dont aIWi voir disparaître cette maison
ga s* sont chargés. Or, comme il n'cxl ,„i rappelle celui qui fut l'un des plu» 
pas du loot certain que le Sénat, tel grands canadiens.” 
que constitué jusqu'ici, eût approuvé Notre confrère a parfaitement ni­
ce projc! dc lui augmentant de façon sl)f, of nou» engageons fortement le 
considerable les obligations déjà énor gouvernement fédéra! à accorder a 
mes de noire pays, les miniaires en (tP question toute l'attention qu'elle 
question n’hésiteront pa» a se créer au mérite. Si, toutefois, le gouvernement 
beuoin des partisan» d’un dévouement ne ftiread pas à propos d'acheter lu 
aveugle, sans quoi il» ne renieraient pas He l aurier et d'en faire un lieu
conséquents avec eus mêmes. Kn rr- i. .élerinage pour les nonilireus :id 
lourde l’honneur (?) qui leur est cnn miratcurs du chef libéral, lea Canton- 
feré, le» futur» sénateurs devront donc |,le l'Lst se doivent dmvoir .. c.- que i 
appuyé- le bill du Grand-Tronc. Lejn,:f quj ., abrité penlnnt si longtemps 
feront-ils? C'est re que nou» sau ion » l'illustre homme d'Ftat soil préservé' 
Hientôl. ili- la ruine ou de la profanation

J'ii atlrndant. nous ne rraignons pas |a., ville» d>- Moulréal et de (Juéber 
«l’siliiiner qu'une pareille nomination (lèveront peut être »ou« peu un ninnn- 
est. vu h rirronstanrer un véritable j deal.né a perpétuer le nom et
se. rds' I a dépêc he dont il s’agit jri ; oeuvie» de l.aur'er. Il nous semble 
n . iH-e'le pas. eu toutes letlrv», que,1 ,i|* (»nt d'-ntrrpvrendre une Oeuvre 
si i ci» jirul servir les fm< du ministè cmb'abie. 1rs Cantons de l'Est pour 
re. ht notable Mari n li.irrrll passent raient, par souscriptions publiques ou

dei omranlamaa q«Tl ***H 
pour leur née hé et. Inraqaa la guer­
re est survenue. De. toute “ !>•*- 
tour i! s'est draraé entra aon peu­
ple «t l'ansrnblaamir. La roi <!• Bel­
gique, le» armé»» belge» âtulaut 
lo'n, par delà la ligna d» fa» daa 
canon» et d»a ha on nettes alieer.sn-

d-» t onimtine» à la Chambre Haute ?
D'un bout il l'autre du Canada, les 

Iinmme» d'affaire» ont condamné la 
trinsactim du gouvernement aver le

“Il ce faut pas permettre an temMvides. I,’éivéque restait aeol dana an
faib'ease. et durant quatre anné»» 
il fut à la foi» pour U Belgique at 
le roi et ('armée. Il fut encore pilla 
car lorsqu'il èVvait la voix, Ml* 
provoquait chrv. ''eitfiaml tnt teotibiT 
plue profond que lea assaota les plus 
v oient» de» solda*». I' fut le défen­
seur, 'r guide, le soutien et le eonao- 

; teur d* tout un peuple aux Joarr 
'e plus sen.-bre» de eon hietoire.

Parole de prince
(Le “Canada”)

Partout où il n p-i» 1» parole, le 
prince a préeon'sé ''union des ra- 
c et a bonne entente baeéea but | 

■c 1 lier'c (ht iangmre et eur le rt'»- 
jieet mutuel.

Le discours du V.g r '|U a eu un 
(r-an i l'Hentisaenvent par tcoite lu 
lirovn' » a été- le prototype de se» , 
déo’aration*.

Mais en mainte «utrt cir.-ontarreo | 
la prirwi a résifi-mù cette attitude 
■•i partout a s.rj’.rvé ’.ai plu» v.f* 
s-splaudirs-ments.

Rien nVtait plus propre à le run. 
dre citer à tous les esprits et h tous 
! s eoeura ou'une parc'T» pensée 
rxorimé? uve- tsnt de noblesee et

SIRrjprlf COMME 
U EPISM IE ROlKiF 

U F. GRAY

elavau
qu’l» sont lu» ou-

rw tetMta* aa du
■Mua sa manqua que alêne degré

le '•Globe”, le "Ster’’, 1» “Tale- 
gram”, la “Mail é Empira” ont tou* 
prédit une victoire éclatante poser 
le gouvernement Haarst at qu'lia 
ont traité M. Damait, 1« ebef ilbé- 
.-*1, avec un mépris outrageai». 
Gela n’a pas MW pécha M. Damait 
l'étre Mu par 'plus de <000 voix de 
majorité dana une drvia on toron- 
tonlenne. Mme Demart, epooaa du 
•hef du l’oppoution, a dit au cours 
d'una antrunrue avae un rugortet 
rar Isa réaaltata daa dacaiérae élaa 
ions pimvtnrtales, qua m p'upart 
lea jaamaHMeu d» Taranto éta’art 
Isa “Wfbaraa éthique**. La “Sta- 

erett que la ne

—M. Gaoagae-H. Borvtn. dépoté de 
ShadNrd al aaMalant-otabstr de la 
flhawfaia daa Ccnunone», était aucti 
an aatea srWe, dimaachs, pour donnai 
h Mm de députe d'état dan» ’.‘ordre 

de Colomb, la troi- 
à une contains de nou-

‘VAMUCTI ! ELLES MONT

d
veaux membre». Mtt» vrillé, Malt à MMtlteél, <• Jénré

—U lieuéanant Marri» EMna, 4» damier», par «EMm.

Chaque Dollar aéra dépensé au

autreinrnt, et adven«nt l’inactfon des 
suforitta d*(Mta*Aa, empêcher que la 
(ranquiilc retraite où ^ir Wilfrid al* 
lait m*» repoaer des futiguca de la poli

ul I rfinc ri f.iit entendre d’énerjci tique ne tombe en des mania étrâîijfê- | dr* force
om et viKOiircuaesd protestations à ce r4.,, ou< rc qUj <-«i plus à craindre en 
» ni- t. I*e ffMivt rnemrnl rente sourd core, qu elle se délAbre rapldemrnl. 
r n \ \o v qui lui conseillent de ne pas | fauie aoifvs voulus, 
e» n'rn^ei p1 n * s'ant dans In politique (> *era noire manière k nous d’Iio 
*> "n<«« ml • *Iion fi**- voies ferrées, unfvr la mémoire de celui qui fui. ;i 
I G’rtmnf ont ir en i beau renverser | litre, l'idole du peuple canndien-
«rn dirif’rtints torys e| .es autre- par frauvnm. 
t es du pays réprouver de façon non 
f ini'oqiie la conduit* des ministres
d’Ottav»a. ceux ci ne veulenl rien voir1 4SOUaorteou» à l'emprunt de la Vit 
n{ r ’frndre Hlm plus, ils .se préparenl i» ire 1010. 
s rnvoycr au Sénat des homm*»a qui. ■■ ■— —
d . 1 iir opinion, se courberont wr- 
vjlrmenl deMinl leurs quatre volontés.

(”cs* Gjur le jeun* pnnee, pur- 
• i offiri • ement et au cours d'un 

> .>’ ' r -lui a In plus fraud* rsv 
•n, • n rxpr me véritobl*Tn*nt > 

t,rn‘ qui doit dominer si ret*- 
, • un.»*s imites les parties de Torn 

nirc.
Non seulement entre les rmees ca­

nadienne* 
rarei»

a:.r ai?, il faut,
respect <iui *eu> sauront les main
fen:r e* leur accorder une

mais entre !•* diff^ren- 
const tuent Vear.’pirt 

cette li^ert^ et c#

d rrée

bAÎCUCv fliiRnc. mon Dieu,
Kiir Mat ban et sur elle 

Ka j- ndre cet rspHt
de vertîrc et d’erreur. 

TV la chut* dos rois
funeste avant-coureur 1 

(Ys vers de Karine ne peuvent-ils 
pas. aire quelque variante, a appliquer 
aux xictrs stupides mi infÀmc* du «ou 
remement d t’nion T

M. Mcighen et sa clique oapèr ul j stabl *. 
toujeurs que le bill du Grand-Trort - .
scia adopte A la Chambre Haute, me * n FCCOn or 
me s’il y subit quelques amendements (f,* “Soleil**)

------------ ’ Parlant h Montreal où de retour
\ u» “te.v rnsBé 4nn» notre pay* , (h, ^ vwyll|rP „ (raver* la C.»n*<Ia, 

1 ‘ v.-.i • conquérant et vc« ' u vcnait rendre visite A la mètrnp»-
plu» belle»". 41 > ,.*ua'l er.ne fr»nc» a«. 1» |W né»nntcnn-’uet-* ? 

sait dimanc
N np etc*r '

, h^vé pu* d*» M'-ntr ’al.
()' ne po : v 4 t micu < exprimor les 

pent’mcnts vie ni con dt ’yen» A l'en­
droit de l**u^ ilhistre visiteuî.

! \ >l*!S0M DF LAPRIFR

|,*brr 'rsbV Fupc Pool lof caprimail 
il n’y s pus bien longtemps l'espoir 
qn’Dl *'• pmternit acquéreur dr 
la m h on occupée pendant tint d'an- 
néon pur n**trc regrette eompalriote 
déf ont, ►ir Wilfrid I our er, et qu'il 
en s^^urersit In renservntion pour les 
Kéncrntions futures. Ix>r* du HanquH 
dfin*'* réeemmeiit su ministre provin 
•Hil de U t olonltestirn. de** Mines e< de*
Péehertrs, un ancien député k Québec,
M. Paul Tmtrlgny. fn xait une •uggeM 
lion stialogiie *i>£g«**tiou qui a trouvé 
en maints endroit** un écho fsiorahle.
I.nfin. dans son dernbr numéro. I"*U- 
nlon des Csntons de PRst** d'\rtha- 
bsskn nmn trxce un touchant portrait 
de celle maUoa et dit pourquoi H ne 
filât p*« la Isisaer subir le ••(♦rt réser- 
\é aux habitations ordinaire*. Voici 
quelques passages de l'srlir)* du con­
frère :

•‘F!l# est sis* ettr le versant de 1s 
rolilne, la maison de 1 sueler, dans ]e
tièrtvr calma et joli qui f.lt g-Arlh»- " V™ 18 <>«1»é<U.
ba*k» un rndralt uniqti» 4»n» nn» esn 
UNIS,

"C«at lè. dans rvHIc maison xnlou- 
rèr d'ètablv» (•anadlcna, qu# note*

> <uiiia4:enné-fr»nç» a«, 
m '‘héritier du <**nr r.alra a 4Vlarè:

Cr.vmlBur 'Igr ;'«r- "Qtirl «or-i 1- imocé» d» 1* nouvel- 
I* ii»tion (-ananicnne? J» fl» puir 
li.wlnr A dèclana- qu». comm* en j 
(,ran l.-Bratagne il »<*» a»»uTé p»r 
li UbfTté de paro'e, la llberb* 4» 
urir'.ir gt 1" rPtipart 4e rhueun pour 

son voisin".
Nulle» pa-o'o» ne pouvaient plut ] 

honorer l’hcr t e- le 1» ewi-arre. j 
aurtout r. n fin 4r ;a tourné.» à tra. ; 
ver» le Canada et pa- eona'uunnt, 

l'enaeignemcnt qu'il
a au tiret.

Nulle* parole* ne pouvaient terni- 
rr plu* h propo*. en retto heur» ovi 

nrti.vu nn ré-' avnl- passé par tnu- 
tes lu* malades 4» l'crvfanoe. totif 
' rt île tout»» 1-* rougeole» ou p-tl- 
r ■« v Avoir» po'HIques, aee’dents fa- 
fi » 4» ee» pArlode* 4e la vie pour 
r» nation- eotreno pour le* Ifldlvl- 

4u.» volt «’ouvrir enfin derint (•M« 
'aurore de *n vlé'lltd «t «'ijpréte 

•i prerdre son ring parmi lea gran­
de» nr.tlotn.

I e pavag" de n * rues e-ûtcia as- 
*f ( un 'un* que le guspillage et 
l’:r un" ajoutent encore aux frai» 
b' vt:e entreprise considerable.

\ u»»i bien le* eonlrib’jablo» 4e 
S11 • 1 - .«e .- et il* j istifiable» de de- ' consacrant
monder que ees travaux »o!rn* eon- 

1 , • i ia mn;.'"-r la plus vcenoml 
que pnvsible.

Rattu» <l»na lea neuf pmvincea ca- 
nu,b' mea, l-s tirys tentent rie ce»- 
* e. i ( i • la de'vière "evltlen qu'ila or- 
eup»nt tnen e il Ottawa.

M ■1 « l'Aloetovat ne tarde'» pas A 
"irr Balre ('(.>np* l'tidre une autre fol» 

Hull en n ns.c . de leur ndmlniatru 
tien n.’foste.

\vnnl de tultter, pour lonirtemp» 
r, u M r* note ray». Ron Altaas- 
li ■ « eu rie* p.sTele» de paix et 
■l’union dont tm* peuvent Ici faire 
Uur profil.

Ft »1 srr renAcPi» et ara reeemman 
lailett» s-mt ml» "n pratiqua, la vl»l- 
te 4u Prlnro de Galiea aura »U un

.!

Dm* hurhadw
(“La Patrie”)

Le "Statoam.an" dit qu* le.» grand* 
Journaux de Toron t» nexarrent 
plus aucune Influonco eut l'opinion j

trouverait rite moyen 4e -réduire le 
eeût élevé Ha certainea denrée» ait 
mee.talres, entre autraa le fain at la

rvnadlone frr.n;nl* et Argîo-eana-,
* rent, quoi <|u ll» fnnsen* on dl-, Mal» le» grand»» meunerie» oana- 

rept, d(v»!lp.'» Û vivre enæmhle. Hienna», qui aa «ont fait pendant I» 
. u . , . . ü» <mt donc Intérêt A ee rue >u's nufrra He* bénéflees variant 4e 3b

grand erneM(,*rn n »écu le* Jour* h»u mnrianment un J -,
4*»a vte. d'un* vie qui lui a pour- 1 ,vrP |p .franche et «oadiale aym

,rlé en honneur ri en dlgnilé [mthlf.

b TfH p c eontlnuer.t impunément 
leurs frwturuae.» e-iératlan».

àâ UÏN.

I

DODD’S 'ï
j Kl D N EY 4

PILLS M
U kidnjLJ^v'!,

jtva- une population 4o 4imi eent | 
Ciieiuante 4ma» aeuixment, 1» village 
de Tilng Jonction, Hovk*. * 4«Jé 
s., vit quatrv cent» «Mlg»tl»ne 4e 
$100 ciiamiK» à 1 atuprupi dc la Vie- , 
loirs.

Quells a trim mnnMpalîté peut »e ^ 
vent,'» .t’avoir fait tnlepa eu (au» au«- ! .
»! bien? i

OIJ VOS CHEVEU* COM­
MENCENT A TOMBER

tourmenter pas t Permet ta*
An etmaares» tm 

est at d'an damMar In
s 11 '»irt en eroir* l'jpfo-snatlon 

d’un jupraei nwrtruaUla, ' il, JUcighen 
,, u SI. D,»! i> b «u o urn it do (.’Ut

, j.n *^ | ». so 4 «numa- Par uontr», la 
(rvptiW mtnU'eu as-uvIu â soa edié

la

Pow i 
des <to de, ehw.u-ui et pour HAar-naaat. 

■e evjir ehevalo 4« tout-s lea njrcrî j 
le» -le. peau» marias aehata» tins pe-

^25 THE
•’ll «*t «»io»e» •fimtelan

»-«»>- - * * «Mass A* I. amr»*! -te ’StegaMialésa
' te lies ko matudua» *x m- I vkaqâ’’, Ha

I pqes te rl ultaf 4. eoc p***» 4» |‘‘t" grilla te la m^m.lleusa P»» 
TÜ t»te «« ruhang* par tete» i 'i-'* "

g es mow .ihjf/r-.'’

Ml»”.

anus, varaaaau
votre qnsln et

mm aÿPiieati'a»
••telna'Prineot d»1 

aa pla» tou- ;
Ve» chemui 

’art» et lang». Il» 
liront m-ca. soxeux at dau» foi»

at she rpiaata nitea-dm

Sftk
Lx Mmrru ata Finaxcts au Domaiox do Cakaba offre en souscription nn jrablia

L’Emprunt de la Victoire 1919
$300,000,000 d’obligations, 5^%, remboursable en or

soit dans cteq ans — le 1er novembre lt>24 
«oit daa» qainae an» — le 1er novembre 1934 

•a choix du eouacripteuc, ri anrlAOt intérêt à compter du 1er novtrabre 1919.
Le capital ait pnyahk. eane fraie, aux bareaux du Ministre de» Finances et Receveur Général du Canada, à Ottawa, ou aux bureaux 

des Assistant, Receveurs Généraux é Halifax, Saint-Jean, N.B., Charlottetown, Montréal, Toronto, Winnipeg, Regina, Calgary et Vkférifc 
Les obligations peuvent être «naagiatrMa quant au capital, ou quant au capital et é l'intérêt, é n’imparte lequel de» boréaux cb 

daaaus énumérés.
L’intérêt aat paynbkanna frais æsneatriellement, lea 1er mai et 1er novembre, à toute succursale canadienne d’une banque incbrpoidi

CêfM at inter't sent payables en ar 
C 4M. f 100, $500 at $1,000

Prix d’émission : 100 et les intérêts courus
Revenu: E%% par année

La pied ait de l’Empnmt b payer les dette* can tractée»; b «aider lea frais de démobilisatloa fy compris Mi primas 4ê fléméMHMH**, 
i, at antres dépensas musées par le rétablissement des soldats dans IA vie cirlle) : é faire des ataneea

IfldaaWMe Onh la taaafcnerian naval* et autra* entreprises nationales, inscrites au . programme de reeanrinxrtlsw
Canada, at b l’anvertar* de créait pour l’achat de céréales, substances alimeatairea, boi» et eutre* 

t pradnRs. Il sera dépassé tout entier au Canada.
Les veraements devront être effectué» aux dates suivantes: —^ f*»» / f#

* j. .. 10% en souserrvant; 20% le 9 janvier 1920;
' 20% le 9 décembre 1919, 20% le 10 février 1920;

31.21% le 9 mars 1920.
Le dormer 31.21% se décompose ainsi; 30%, reliquat du Capital; 1.21%, intérêts courus depuis le 1er novembre juMju'tux datte 
mots
Un semestre comptât d'intérêt sera payé le 1er mai 1930, ce qui établit l’obligation au pair (100 plus l’intérêt.
Le montant de* oMigatione souscrite» peut être payé intégralement au pair esn» intérêt au moment de U souscription, Ou brin â 

l'une des dates Cxêss pour las verse ment» akérieun, en y ajoutant les intérêts courus aux tau* de 5 par année.

de»

Cet emprunt < 
du Revenu.

Autorisa tioa
par une loi du Parie ment du Canada et constitue, pour le capital et (Intérêt, sac dette du Fonds < 

Mentant et Attributiaa
Cette émission est au montant de $300,000,000, non compris la valeur de» souscription» à être soldée* (S'il v en «1 psr la conversion 

d'émissions antérieures. (Voir le verso de la formule de souscription d-jointe). Cependant le Ministre des Finances se féêwve te droit 
d'accepter loot M partie MS «nuscriptioM an delà dé $300,000,000.

Versement Initial ri défaut de payer le* autres
Tout le* chèque*, traite*, etc., devront être fait» â l'ordre du Ministr- ries Finances. En cas de non-paiement d’un vertewert» A 

échéance, la» paiement» précédent* pourront être confisqués et l’attribution annulée. Les souscriptions qui ne seront pas pavée» comptant, 
devront être accompagnés» d'un dépfit de 10%. Elles seront trenamisrs par les solliciteurs autorisé*. Touté succursale eauiAdieOM d’une 
baaqu* iacorpoiée pourra aussi accepter le* eouaeription» et délivrer des reçus.

Paiement» aaddpéa
La msn tant dm obligations aouacrite» peut être payé intégralement, au pair sans intérêt, au moment de la souscription ou bien à 

roue de* dates fixées pour lea versements ultérieur*, en y ajoutant Tes intérêts courus jusqu'à date. D'après cette disposition, le paiement 
de* sou script! ont peut m faire comme suit:

SI ImobUgaftoaaaeMt payée* aa totalité le ou avant le ISonvembre 1919, le pair sans Intérêt, ou !O0%.
91 les quatre JurEsrl varasmeats sont effectués la 9 décembre 1919, la balance de 90% et l’intérêt ($94.32 par 4100).
SI Ma traie deflate pakmanta MM effectués le 9 janvier 19120, la balance de 70% et l’Intérêt ($70.94 pér $100).

91 le* deux dernier* veraements sont effect nés le 10 février 1920, la balance 30% et l'intérêt ($5I.(>8 par $100). 
fi le dernier vertement est effectué le 9 mars 1920, la balance 30% et l’intérêt ($31.21 par$IOO).

U paMmaat m peat être tffariaê qa'aax dates axée* pear lia verteaMats

Le paiement des versement» ou de la balance due ne peut être effectué, «près le 13 nowmhea 1919, qn'à l'une eu l’autre de* date*
tteüpeur le* raise méat».

Ceeparee et earégtatremcBt
Des ohltoetions aa porteur munie» de coupons, seront émise* en coupure» de $50, $100, $500, et $1,000, et pourront être enregistrées 

quant ta capital. Le premier coupon à détacher de ces obligations deviendra dtl 1» 1er mai 1920.
Daa ObUgadoM entièrement nominative», dont l'itrtêrêt sera payable au porteur par chèque du (toovemement, seront émises en 

eoapura* dé $J0Or$l,0M, $3,000, $14,000, $.*0,000, $100.000, ou tout multiple d* $100,000.

Maatat 4a llatèrét
Va aemtetra complet d'totteOt, aa te ex d* SH% par anal*, être payé le 1er mai 1920.

Natale 4ta *bl gatlene

ta s^eriteJB^,ke^eeuaeriptayrnffiu i"ffiTiiMn'i ot>ll,*tlolM w •* 1 «lr( ^é coupure* qu’il* déaireat. et ces tlhn*

■amis* êta bNgatlaaa

Ues au moment où •'ouvrira 1a soteCriptloa et pourront être remîtes 
- obligations nominatives quant »<: capital seulement Du entlèrifhè 

s, dés qua la formalité d» renreglstreaieat aura été etAOteptit.
Uaa 4é patamsal

Toaa la* palmaam tetra aat lira effaetaé» t la baaqu* étsignée par la eouacriptaur.
OeriMrate

Lps obligations nu porteur da ta préaente émission seront prêts 
an ■oweripeaura daalrau* da payer (par* obllgatloas comptant. Le. c 
aatelaatlaaéearoat raiitaa au* niaîiteiliuii « libérant par anticipation

lekâag* d'abllMiaa

9te demande ateamte aa Ministre des Finance» au è l’un dr* astlstanta receveur» généraux, rt moyennant la paiement de 23 rente 
pnae ehaqat IteavaMe obligation émtte, le* détenteur» d ohllgat'ons entièrement nomlnstive*, sans coupon», auront en tout temps le droit 
d* Isa roavarilr *n ebliaatna* avee eoupoa. <ls rnèm* lea détanteurs d’nhligationi munies de coupon pourront les reavOrtlr an obHgstioat
eatiéramant nnAlratlvaa, sans eoupans. *

On past obtanlr 4w (aemalte * souscription do tout soi.ld-eur officiel, de tout eomlté da l'Emprunt da la Victoire ou d soi mem- 
bite, at da Mate «ueeuraal* eanadlean* 4'uaa banque Inrarporèe

L— lltfte <• —iMwrtoHon —rout form*»» la ou aynt le 18 pownafrrte 1910.

Mnintea» m* Fiuaoca*. Onsaia. l* $7 oernatt 1919.

“Le Pont de la Guerre à la Paix.”
- Le Print» é» Ga'tot

Maintenez en activité les fermes et les manufactures du pays.



LA TRIBUNE, Sherbnx*#, MARDI, 4 XOTIMBRE 1»19

U PLVME PNTftiRK

KtT 8ILU iOE VOUS BE- 
VRIEZ AVOIR.

ROÜB LES REPARONS ET 

US LIVRONS EN MOINS 
<DE M HEURES.

Bijratlaf

178 rm Wrllingtoa

POUR US OUVRIERS I
L’augmentation dm salaires

—Ouverture du nouveau ealon de 
modea de Mme Belcourt, No. 50 Alex- 
■adre, mardi le 4 novembre. Réduction 
«pédale durant toute la semaine. 1 ch

—lilion. Dr. L.-D. Bachand, de St- 
Johnabury, Vt., accompagné de son 
tipoaise et de ses deux enfama, était 
en notre ville, dimanche et lundi, en 
vifite chez son père, le Dr L.-C. Bâ­
chant), et chez ses frères, MM. Leoni­
das Bachand, notaire, et C.-E. Ba­
chand, protonotaire du district de St- 
François.

—Nap. Rheault, sellier, coin de* rues 
Peel et KinR. Haute-Ville. Ouvrage de 
première classe. «Spécialité : Répara­
tions de toutes aortes. 212-6 p.

—M. et Mme F.-X. Comeau. de 
tlfoonsccket, R.I., qui ont visité, ces 
jours derniers, des parents et des 
amis à Sherbrooke et à Montréal,ont 
quitté notre ville, samedi, pour re­
tourner à Berlin. N.H., où ils seront 
les hôtes de la soeur de Mme Comeau, 
Mme Laurent Martineau.

. Un 
Travail 
Parfait

Voilà ce que vous obtiendrez 
si vous devenez un client 
assidu de bt

CROWN LAUNDRY
SHERBROOKE 

Tel. 10

Quand demanderai-je mm augmen­
tation de salalra?

L’on entend cette question par­
tout; dans les bureaux d’affaires 
dans les clubs, dans la rue.

Pour le plus grand nombre de* 
jeunes, sinon pour 1s plupart, cette 
question sembla primer sur toutes 
le* s ut res. Et pourquoi pas? Ceux 
qui travaillent le font tout d’abord 
pour gagner de l'argent et leur ra- 
venu s* compte aur ce qui leur est 
payé pour la journée, U semaine ou 
le mois.

Me pas prendre souci de son sa. 
laire, ou ne pua songer à une aug­
mentation, c’et fournir une preuve 
de paresse eu d’un manque d’ambi­
tion.

Si vous ôtes un salarié, vous de­
vez penser à l’augmentation de vo­
tre sa’aire, que celui-ci soit maigre 
ou gros. Plus votre droit s’accroît 
de l'avoir.

Attendee un peu cependant! Com­
me travailleur, à la machine à tis­
ser, derrière le comptoir ou sur les 
routes, ou commis de bureau, ou 

sténographe, ou comptable, vous 
êtes utilité, commercialement par­
lant une marchandise.

Ce que vous en avez et ce qu® vous 
pouvez en faire constitue votre stock 
courant.

Essayez de vendre votre mar­
chandise — c'est à dir® vous-më- 
ms — pour plus cher qu’elle ne vaut, 
c'est tout simplement de la folie. Sc 
contenter d'un prix coupé, ou d’un 
prix ®n dessous de votre valeur est 
egalement désavantageux et absur­
de.

Vous devez vendre vos capacités à 
leur valeur marchande exacte, sans 
escoiMpte, ni prime. Si vous les 
vendez avec un rabais vous commet­
tez une folie, à moins de ne pas 
avoir d’autre alternative. Si vous ven 
des trop cher, vous commettez aus­
si une folie parc® que vous ne pour­
rez pas conserver votre emploi.

Le moment propice pour deman­
der une augmentation de salaire, 
c’est celui où vous êtes devenu con­
vaincu qu® vous valez plus et que 
vous pouvez en donner une preuve 
raisonnable. SI vos n’êtes pas er 
mesure de le faire ne demandez pas 
un salaire j>lus élevé.

Ce que vous valez pour vous-mê­
me n'est pas l’unique considération 
qui doit vous guider. Ce que vos 
capacités valent pour votre patron 
doivent en mên.'® temps entrer en 
ligne de compte, car c'est de pre- 
uvère importance pour lui. Consé- 
quement vous ne pouvez recevoir 
une augmentation de salaire à moins 
de valoir plus pour vous-même et 
pour voir® patron er. même temps.

Si vous croyez que les choses sont 
(gales de part et d'autre, allez au 
pafon; ne demandez pas d'augmen­
tation, parlez-lui à coeur ouvert. Si 
vous pensez que vous valez plus 
chez pour lui et que la situation des 
affa res est satisfaisante, il vous 
paiera plus cher.

| Prenez garde de vous aventurer 
; dans une demande prématurée 
d'augmentation de salaire. Un peu 
de patience de votre part ne nuira 
pas à votre cause.

Obtenez votre prix pourvu que vo­
tre marchandise — c'est-à-dire vous 
même — vaille ce prix.

ÜN RESULTAT DE U 
TOUX: L’EMBARRAS

Vous avez «cuvent remarqué, au 
moment où lo prédicateur, le chanteur 
ou l'acteur atteint le principal de­
gré de son sermon, ta chanson ou son 
rôle, comment un éternuement ou une 
toux incontrôlable, dans l'ssslstsnc*. 
a tout gutc. Quel ennui et quel em­
barras pour la malheureuse "vietime’’ 
qui voit se perdre tout l’effet de se* 
efforts.

Voua pouves éviter bien 4e» en­
nuis en portent constamment sur vous 
une boite de pastilles Dominion C. 
B. Q. (boîte rougel. Une ou deux 
doses arrêteront la toux ou détruiront 
complètement les pires rhumes. Ache- 
tex-en une botte aujourd'hui. Natio­
nal Drug and Chemical Co. of Cana­
da Limited.

Arrêtez le mal de tète 
DOMINION C.B.Q.

PASTILLES (botte rouge) , 
Chasse les rhumes et la grippe , 

en quelques heures: 25c !

LA USTE D'HONNEUR
Districts qui ont mérité le Drapeau du 

prince de Galles pour leurs sous­
criptions à l'Emprunt de U 

Victoire

LES TRANSACTIONS 
IMMOBILIERES OE U 

SEMAINE DERNIERE
Les mutation, de propriété» sui­

vantes en: été effectuées dans Sher­
brooke et les environ» durant la se­
maine qui sert terminée 1® 81 octo­
bre de-nier:

Alfred Bolduc à Joseph Dur!»», 
partie lot* 147 et 118, village de 
Compton. Prix $6,600.

O.-A. Bégin à Mme O.-G Chartier, 
lot 309, Orford. Prix $8ô0.

W.-M. Fisk à Arthur Moriasette, 
lots 855, 347, Sé» et 356a. Watrrvi'C,. 
Prix $11,000.

Mme R.-W/-S. Nutbrown à F.-J. 
Class, parti» lot 42$, LennoxviUr.
Pi < x $.1,000.

A.-T. Arfcery, Jr. à P.-P. Vaillan- 
court, parti* lot 597, Orford. Prlg 
$50.

Ludger Denis à Arthur Hébert, par­
tie lot lOd. lot lOf. n 1-2 lot 10e, lot 
lOd, partie lot lia. rang 7; lot 10b. 
rang 8, Ccmptcn. Prix $8,000.

Mme Damase de Montugny àr Wil­
liam Croteau, 26 pieds lot 1469-11, 
puartier sud. Prix $1,000.

Pierre Gemais à Joseph Chabit, lots 
79 et 60 ^quartier centre. Prix $7,000.

Elisée Boivin à Arthur Rhéaume. 
lot 13b, rang 10, Compton. Prix-’ 
$9,000.

Abraham Schnapp à Barnard Gil­
man, lots 1449 et 1450, quartier sud. 
Prix $11,200.

RECEPTION PAR 
LE CHAPITRE DE 

LAVAL AU 53E

New System Wet 
Wash Laundry

Téléphone 1490 
PROfFTTEZ DE NOTRE 

Service Rapide pour 
Lavage de Famille 

Nous repassons tout le linge 
ordinaire

N’attendes pas la semaine du 
lavage pour envoyer votre lin­
ge. Nous retournons votre la­

vage le lendemain.

DONNEZ-NDITS UN ESSAI

f Pour U m«il!«ur Blanchi»*
Mg», a«lr»M»c-v»**s ^ SHERBROOKE 
STEAM a-AUNDRY» Téi. ÜM» •** 43Tw |

Biffl WDER/E
C A VAPEUn itr

SHERBROOKE

VTHE et 
IOPRACTOR
$64, Université
oke : Lee ▼«» 
nedi, dimanche 
Apt. IL 
A 1$$7 w.
kltY, D-OU M

—M. et Mme E.-Winn Farwell sont 
revenus, dimanche 8o;r, de Montréal, 
où iis ont passé quelques jours.

—Vente spéciale de rideaux à res­
sort. Vert uni ou crème, 65c, avec fran­
ge, 75c. Comptant seulement. Les com- 

; mandes par le téléphone seront en- 
oyées c.ad. The McCew-Biskeli Furni- 

! ture Co. 212-2 eh.
—Los Chevaliers de Colomb de 

| Sherbrooke ont reçu, dimanche der- 
| nier, une centaine de nouveaux mem- 
jbres dan» leurs rangs. Un* foule de 
! membres de l’ordre dont un grand 
‘nombre de l’étranger assistaient à le 
cérémonie. Outre M. G.-H. Boivin,1 
mentionné plus haut, on remarquait 
parmi les principaux officiers venus 
à jBherbrooke pour la circonstance.

I ceux dont les noms suivent: M. Cho­
quette, de Farnham, député de dis­
trict; Dr John Hayes, chancelier, de 
Richmond- J.-A. Goyette. grand-che­
valier. de Richmond; M. Giilis, grand*- 
chevalier, Berlin, N. H., etc., etc

—Jeudi. 13 nov., partie de carte* eu 
profit de la Crèche Ste-Elisabeth, dans 

i le non bassement de le cathédral*.
212-2 ch.

—Mlle Blanche Hébert, de Coati- 
j cook, qui était n visite depuis quelque 
temps chez ses oncle et tante, M. et 
Mme WiHie Lemelin, de la rue Alex­
andre, eet retournée, hier, dans sa 

:, famille.

A. H. GENCE
accordeur

BLOG LM,

Tout le monde parie de la

Mascarade
Préparez vos 

(jstumes
C’est la dernière de la eai- 
«on.

Même
C’est la fermeture du pati- 
notrde patins à roulettes.

Beaucevill®. comté de Beauce, 1 
drapeau, 7 piumes.

East-Broughton, comté de , Beau­
té, 1 drapeau, 4 plume®.

Tning Junction, comté de Beau­
ce, 1 diapeau, 4 plumes.
St-Gcorges comté de Beauce, 1 dra­
peau, 4 p ûmes.

St-Mathieu, comté de St-Maurice 
1 drapeau.

Coteau Landing, comté de Bou­
langes, 1 drapeau.

St-Tacques L’Achigsn, comté de 
Montcalm, 1 drapeau.

St-Iean Bpte de Rouviile comté de 
Rouville, 1 drapeau.

Rt-Alex des Monts, comté de Mas- 
kinongé, 1 drapeau.

St-Odilon de Cranboume comté 
de Dorchester, i drapeau.

St-Anto.ne, comté de Lotbinière,
1 drapeau.

Ste-Croix comté de Lotbinière, 1 
drapeau.

Lac au Saumon comté de Matane,
1 drapeau.

St-Césaire comté de Rmrvill®, 1 
drapeau.

St-Bruneau comté de Chambly,
1 drapeau.

Lauriervilie comté de Mégantic,
1 drapeau.

St-Etienne des Gre» comté de St- 
Maurice, X drapeau.

St-Eüc dê Caxton comté de St- 
Maurice. 1 drapeau.

St-Roch L’Achigan comté de 
L’Assomption, 1 drapeau.

St-Gr-nai.s, comté de Bellechasse,
1 drapeau.

St-Germain de Lac Etchemin, corn 
té dr Dorchester, y drapeau.

Lotbinière, comté de Lotbinière, 1 
drapeau.

St-Omer, comté de Bonaventu»®,
1 drapeau.

St-Maxirr.rde Scott, comté de Dor 
Chester, 1 drapeau.
Village de St-Bénoit Labre, comté 
de Matane, 1 drapeau.

Village de Causapscal, comté de 
Matane, 1 drapeau.

Lac Mégantic, comté de Fronte- 
nsr, 1 drapeau 3 plumes.

Father Po nt, comté de Rimouski, 
1 drapeau. 8 p unie*.

St-Lucie de Dorehester, comté de 
Terrebonne, 1 drapeau 1 plume.

St-Géran! de Lac Weedon, comt* 
de Wolfe, y drapeau.

Rimouski Wharf, comté d» Rimous­
ki 1 drapeau.

Maria, comté de Bor.eventure, 1 
drapeau.

Mon* Rolland, comté de Terre- 
bonne. 1 drapeau.

St-Clct, comté 4e Boulangea, 1 
drapeau, 1 plumé.

Rock Island comté d® Stanstead, 
1 drapeau.

Barnston, comté de Stanstead, 1 
drapeau.

Düeville, comté 4e Stanstead, 1 
drapeau.

St-Léon de Standon, comté d* 
Dorchester, 1 drapeau, 2 plumes.

Ste-Justine, comté de Dorches­
ter, 1 drapehu.

DRAPEAU DE COMTE
BANNIERES INDUSTRIELLES
La Maison A. Landry A Fila, Lac 

au Saumon.
Hull Iran A Steal Company, Hull.
Canadian NatL Ry. Lato. Shops,

Limotlou.
Miner Rubber Company, Oraflby.
Canadian Nat’l. Ry. Loco. Shops, 

Joliet te.
Canadian Nat’l. Ry. Car Shops, 

J oliette.

Le Chapitre Laval l.O.D.E. donne­
ra, demain soir, une grande récep­
tion au manège du 53® Régiment, ia 
même réception qui devait être don­
née dans les salles de* Chevaliers de 
Colomb, et que, vu certaines circons­
tances. on est dans l’obligation de 
donner à l'endroit mentionné.

Cette soirée, bous le patronage d* 
Mmes F. Campbell. J.-H. Walsh, D.- 
J. Steele et L.-H. Olivier, commencera 
vers les huit heures et trente. On y 
jouera le Bridge et le Cinq-Cent, 
après quoi commencera le program­
me des danses. L’orchestra Mclwer fe­
ra les frais de la musique.

Le prix d’entrée, pour chaque per­
sonne, horrms ou femme, sera de un 
dollar. Les b.lleta sont actuellement 
en vente.

SOIREE DRAMA­
TIQUE ET MUSICALE 

A EASTMAN, QUE.
(De notre correspondant)

EASTMAN, 4.— Jeudi dernier, 
à 8 1-2 heures p. m., le cercle St- 
Edouard de cette ville, sous i® haut 
patronage de M. le curé A. E. Ge- 
nest et de Son Honneur 1® maire J. 
A. Moquin, donnait une soirée co­
mique et musicale à la salle K ne 
Edward, au proft de l’A. C. J. C.

En voici en résumé, le programme 
qui est certes digne d’éloges.

Ouverture— Orchestre 
A qui le Neveau?— Comédie par 
Théodore Botrei, en deux actes.

Personnages: Balocbard, M. G. 
Plouffe, organisateur; Dupidon, M. 
N. Biasonnette; Sosthène, M. N. Le­
febvre; Cyprien, M. E. Berger; Be- 
no t. M. A. Dugrenier ;Th4obaM, 
M. L. Dupont; Saturnin M. G. Gré- 
goire; Georges M. R. Gauvin.

Entr’acte.— Thant par M. N. 
Lefebvre; Musique. Accompagne­
ment par M. A. BoMue.

Chicot: Comédie en un acte.
Personnages: Larocque, M. N. Bis 

sonnette; Chicot. M. N. Lefebvre: 
Baatien, M. L. Dupont.

Le prograirnr.'e ci-dessus a été ad­
mirablement rendu et nous ne pou­
vons trop remercier nos jeunes gens 
pour nous avoir fait passer des heu­
res ai heureuses. Nous atvons aussi à 
^mercier l’ovehestre qui a fort con­
tribué à la réussite de cette séance. 
On remarquait parmi 1* foule beau, 
coup de gens des alentours. De son 
côté, le cercle St-Edouard n’a que 
des remerciementa à offrir à torus 
ceux qui ont su si bien démontrée 
l»ur encouragement en aatistant tu 
spectacle.

r
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POURQUOI FAIRE DES ESSAIS 

moïïnaMém scientifiques qui s’occupent d#
l'étude des aliments assurent que le levain eet 
largement responsable pour la eaveur. la contex­
ture «t la nature saine de votre poudre à pâtis* 
se rie. Aucun autre ingrédient n'en dépend davan­
tage. Il est donc important de faire usage d'une 
poudre A pâtisserie que vous saves posséder les 
qualités requises pour bisn faire lever.

MAGK3 BAKING POWB
N* content pas d’alun

et c'est la seule poudre â pâtisserie, rigoureuse­
ment supérieure, qui se vende â un prix modéré 
au Canada. Sa réputation est établie sur sa 
pureté» at sur sa qualité qui surpasse toutes les

La seuls poudre à pâtisserie bien connue et d*un 
prix moyen, qui ne renferme pas d'alun, et dont 

rédiente sont indiqués clairement sur

Faite au Canada
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AU CASINO
‘The Westerners", reproduction ci­

nématographique du fameux livre du 
même nom de Stewart Edward White, 
sera au programme du théâtre Ca­
sino. mercredi et jeudi de oette se­
maine.

Cat le “Wild West” entrevu sous 
un jour tout à fait partrmüfr et bien 
de nature à intéresser les êritlqnes 
les plus sévères du cinéma.

piation de “l’injustice (•'Unreeht’')
drona cela eu (gtxs tôt, si nos acte* , maintenant contre la France, en «m, 
parlent pour nous.

"Tant le psiple allemand se dres­
sera derrière las travaux de recons­
truction d* Lille, Pérenne. Soisaons,
Verdun st autres lieux, lorsqu’il aura 
compris que les Allemands employés 
à combler les tranchées, A labourer le

t?

-vt >x< M-. \ V

«ol. à reboiser le* forêts, « construire 
i des maison*, â réparer les mines, ne 
' trova!lieront pas seuiemout pour 1» 
. France, mai» «n premier lieu pour 
l’Allemagne."

Etrange dialectique! XI n'aprpartient 
plu» à la Franco e-vahie, violentée, 

i appraurrie, de hair ou de pardonner. 
C’ait la haine aUemaïuie qui couse

Verraaillaa"... Et il faut le plu# par 
doxal retour pour persuader a» 
pie allemand de se résigner k “ra* 
construire" ia France dévasté.!

Qu'importe leurs intentions, diraJ 
on, peut-être, pourvu qu'ils s'< 
tort? Assurèmcot, c'ert ce qui pre 
le plus. Mais, pour mettre fin 
l’avenir à oette “Traine de* peuple* 
qui afflige non sans raison l'a»
•a “Gaaette de Francfort”, n'< 
pas été mieux inspirée de laisser pM 
taltre un peu moine d'adresse politM 
que, un peu plus d’élan du coeur?

MONTREAL au HAVRE. FRANCE 
via

LA COMPAGNIE CANADIENNE TRANRATLANTÎQUB 
PROCHAIN DEPART. LE 21 NOVEMBRE

Prix Cabin*............................................  $100.0$
bitennédiaire............................................... 85.00
•lèm* classe................................................ 70.0#

Nous procurons passeports.
Billets et renseignement# obtenus aux

AGENCES DE VOYAGES JULES HONE
9 Boulevard St-Laurent, Montréal.

MüP OOf DgMANNINCi Stcr* « 
STEWA0T EDWARD WHITE!? “Tm
VESTERNERI a cecA' juouon i

L’intrigue est palpitant d’intérêt,! 
les principaux rôles -son remplis par j 
des arti.-tertels que Mildred Manning, 
dont 1a photographie est ci->v ne. qui 
joue le rôle de Molly, ITièroine du 1 
irame. Tius les détail* de la mis® en 1 
scène sont soignés avec un art con- j 
'orrais et chaque c-rail de reprod;-.-- ; 
lion a un cachet artistique.

Pourquoi Payer des Prix
Fabuleux pour vos Habit* ?

Nous confectionnons les vêtements pour dames et mes­
sieurs, sur commande. Nos prix sont les plus bas 

en ville.
Ouvrage garanti.

ALEX. TRUDEAU
63 a KING HAUTE-VILLE TEL. 1029

!

—Mile Marguerite Hume, de Sut­
ton, et le lieutenant Edward Hum*, 
de Montréal, ont pas»# le dimanche 
k Sherbrooke, dans leur propriété.

—M. .To«.-E. Poirier, d« Manches­
ter, N.H., vieitait des nmi», en note* 
•.dUé, dimanche et hier 

—La notaire J.-E. Ftcadls, de Mé- 
gmrrtk est retourné A ce dr-nlne’- «ft- 
dreit, h.er. après avoir passé une cou­
ple 4s jour» à Sherb uoki, à l'occa­
sion d® l'initiation des Chw al.ers de&

Maintenant que la guerre eet fi­
nie, que l’Atlantique eet traversés 
en aéroplane et que le Dr Cook a dé­
couvert le pôle que le lieutenant 
Prary a finalement trouvé, on croi­
rait qu'il ne rest* presque plus rien 
pour les personnes blessée» à cher­
cher ei ce n'est la lune mil ne dit 
rien, et Mars qui est Insaisi»«able.

11 y a pourtant un autre point sur 
loque! on a des doute», c’est la pôle 
antarctique et e’eet ce que John L. 
Pope, qui faisait parti» de l’expédi­
tion de Shackeiton, doit aller dÂ. 
couvrir.
*1! partir» avec son expédition 
dans quelque temps et restera dans 
les rég one congelés pendant six an».

Cstto munis du nouveau, d'ao- 
quérir des cornaMancee et d# sa­
voir c® qui nous entoure est frais 
d’amener un revlrxtrtnt dans le» 
sciences. Ce siècle passera comme 
un de ceux qui aura 1* plus con­
tribué k l'avancement du genre hu­
main. Ira télégraphie «ne fil, l’a­
viation, la d .'couverte de* deux p6- 
laa et les signaux de Mar» seront 
parmi les p ir.c paux événement».

Rien n* o :s dit qu’en fartant un 
peu, on re trô nera pat non plus !a 
source de- vo'.-an», le centre de la 
terre, l’on g. ne du gulf StreaB... $t 
la oaradis toneatre.

I
NE PEUVENT 

S’ETEINDRE
La haine de l’Allemagne contre 

Ift France couve, et réappa­
raîtra quelque bon jour

LES REPARATIONS

Un étrange stratagème auquel U dia­
lectique allemande doit recourir 

pour persuader

COLLECTIONS
MEDECINS, MARCHANDS ET INDUSTRIELS
Ne laissez pss trop vieillir vos comptes. fait»s-les collecter

fendant qu’il est encore temps, pa- notre ayatém. scientifique 
’ajustement et collection.

Pour plus de renseignements écrivéz-nous ou téléphones-noa*.

Agence Mercantile de l’Est
Téléphone 1564 .................  155 Rue WELLINGTON

ES&EkSSï

PARIS, 4—I,o* experte allemands 
sont rentrés de leur voyage à travers 
le nord de la France. Iis ont ru, de 
leurs yeux vu, les ruiner, 3a misère. 
Ils on* fait leur rapport, qtri reste 
secret. A p Pèsent, U s’agit de “négo­
cier” sur ia méthode du travail de 
reconatnirtota mi» i la charas d» l'en­
vahisseur. La “Guzeito de Franrfort” 
n'aiigure j&s mal de ees négociation». 
Elle assure qu® déjà ekea aéraient 
ccoduitos, p.v le» autorités françaises, 
“aTee moins d* haine gt plus d’intelli­
gence" que d'antres affaire®.

Eîlo-même est vraiment fort intel­
ligent*. Elle comprend très bien qu’li 

i y att cr.ço-e de la haino contre les AK 
|îctna.nv;g en Frame. Mais comment 
effacer cette haine? Ira “Gazette" ra­
conte que, pondant ia guerre, en Suue- 

I se, un Allemand demand* un jour à 
-n Français quand et comment Us 
deux peuples pourraient cesser de ae 
haïr. Lï Français aurait répondu:

—Lorsque le* cerisiers refleuriront 
sur la Soin mol

Ira "Gazette de Francfort" sera R 
rhormée do voir no» carlsier* refleu­
rir, ai cela devait suffire à éteindre 
haine français. Mais te haine alle­
mande? EH® ne sera pas désarmés 
par la résurrection des cerisier» de la 
Somme:

“Nous «avons aujourd’hui, non» qui 
luttons contre ia hain* entre peuplas, 

|de même q-c les g<ne clairvoyant* 
parmi nos ancien.» odversairaa, qua, 
pour atteindre A c® but, il faudra da­
vantage encore. A rang tout, il faudra 
que soit réparés l'in tue*»» qui non» a 
cto <*,t« h V’eraaille#. Noua obtiens

WILSON
Etablie en 1863

L'achat (Ton piano est une importante question. 
On peut acheter beaucoup de choses sans beaucoup de 
réflexion, mai» non un piano. Voilà pourquoi voua de­
vez choisir un

Piano d’Artmmm & co.
Droit ou à Queue

Paire que le nom de ce piano, -fabriqué par la même 
maieon depuis soixante-cinq ans, constitue toute une

garantie par lui-même — c’e»t un piano dont le son et 
i touche ont reçu l’approbation des plus grands artis­

tes de Tunivers.
Le piano Heintzman & Co. n'a pas été construit 

seulement pour en faire un objet vendable, mais bien 
pour en faire un instrument dent ia réputation se trans­
mettra à travers les générations et oui conservera tou* 
jours sa suprématie.

Vendu à Sherbrooke et dans les Cantons de l’Est par

H. C. WILSON & S0N';, Limited,
141-144 Ru« WELLINGTON SHEKilKOOKE. Qpé.

SncTursalêa : Coalicook, Rock-Island, Richmond. 
Granby, Thetford-Minea.

ntt
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Tous i« Prix Seront Gagnes •* Semaine
Ce n’est pas le temps de vous reposer maintenant. Travaillez 
jusqu’à la fin du concours, gagnez un prix ou une généreuse 
commission, puis reposez-vous.

pj "il

DEUXIEME PRIX SPECME
Urne Robe 4e Kushner

!
UNE SUPERKE ROBE fH’ DERNIER CHIC,

EVALUEE A $.'»<) 0<l, SORTANT DU MA-
GASIN KUSHNER.
Uc deuxieme prix spécial offert aux vain- 

fueurs i'i la <.. miM^rie pour obtenir des nou­
veaux aWnncg durant cette semaine et la seiyiai- 
ne derniere sera une supert>e rot>e d’un modèle 
ultr«t-chic portant du MAGASIN KUSHNER ou 
elle est exposée. Cette robe n'est qu’une des 
nombreuses que l'on peut voir au nouveau MA­
GASIN KUSHNER, COIN DES RUES WEL­
LINGTON ET KING. 11 était difficile de choisir 
[>armi un assortiment aussi considérable que 
ce’ui de ce magasin, mais nous croyon avoir 
définitivement choisi un vêtement qui acra de 
nature a plaire. Au cas nii le papnnnt serait un 
monsieur, Mme KUSHNER fournira un com­
plet d’homme d'une même valeur <$i>0.) ou tout 
autre article de toilette pour hommes.

Les Prix des Districts
Quatre Premier» Prix

ÆRf Al

Quatre phonographes Colmnhia de KlôO.OO, 
achetés de M. Arthur HI' uin et exposés à son 
magasin. DU rue W ellington.

Après que nous aurons distribué les prix gé­
néraux. nous donnerons un phonographe Colum­
bia au premier concurrent de chaque district. A 
condition qu’il n’ait pas gagné un des prix géné 
raux du concours.

BLANC DE NOMINATION

Bon pour 5,000 Votes
Nommez-vous voue-mcimj ou un ami

LE DEPARTEMENT DU CONCOURS DE 
“LA TRIBUNE", 101 rue Wellington

Messieurs,
Je désire nommer comme concurrent du 

Grand Concours des Prix de “la Tribune":

Nom....................................................................

Adresse..............................................................

Nommé pat 

AMS.
nomination
current.

-Seulement un de ces blancs de 
sera accepté pour chaque ( on

Si un concurrent ne gagne aucun prix une commis­
sion de 10 p. c. sera donnée, en argent, sur le mon­
tant d’abonnements rapportés par ce concurrent, 
pourvu qu’il travaille sans relâche jusqu’à la fin 
du Concours.

PREMIER PRIX SPECIAL
Une Divanette de Légaré

UNE MAGNIFIQUE DIVANETTE EN CHENE FUME. RECOUVERTE EN CUIR, D’UNE VALEUR DE 
$75.00, SORTANT DU MAGASIN P. T. LEGARE

Cette divanette vient des sal­
les d’exposition de la maison P. 
T. LEGARE, SHERBROOKE, et 
a été choisie avec soin parmi un 
assortiment très considérable de 
meubles du genre.

Ce meuble enviable figurera 
avec avantage dans tout salon 
durant le jour et peut être trans­
formé en lit durant la nuit. Nous 
sommes heureux d’avoir pu choi­
sir un premier prix spécial aussi

pr

attrayant. De plus, le fait qu’il 
vient des magnifiques salles d’ex­
position d’une maison aussi puis­
sante que la maison P. T. LEGA­
RE en garantit la qualité. Cette 
maison possède un assortiment 
de meubles considérable rivali­
sant avec tous ses compétiteurs, 
et nous nous comptons heureux 
de pouvoir donner à nos concur­
rents ce prix fourni par une mai­
son de confiance comme celle-ci.

DES
I,<-h vot<N piiru-H nu crédit des Concurrents dam cette lisle, sont tarés sur les rapports qui nous ont été faits jus­

qu'à 8.30 heures, lundi le 3 novembre.

IL

Aminado, Mlle Alice, Granby.....................  46.000
Auger, Mlle Yvonne, Hum-Sud...................126,100
Aulhier, M. Arsène, St-Alphonse Granby.204,075
Beauchesne, Mme J. B., St-Adrien........... 17.1,650
Bergeron. Mlle Délia, Asbestos................. 6.000
Bédard. Mlle Cécile, Montréal................... 260,000
Beaudry, Mlle T.. Magog........................... 265,000
Bernier, Mlle Lucida, Weedon Station . . 134.075
Bessette, M. Romuald, Watervllle............ 5,125
Bls-sette, Mlle Hélène, Sweetsburg.........  248,000
Bisson. Mlle Ida. St-Evarlste................... 5.000
Bisson, Mlle Mathilda, Windsor-Est.........  207,875
Binette. Mlle Marie-Anna, Black Lake ... 82,250 
Blais, M. Louis. 6 Powell St. Sher.-Est . .. 111.000 
Bonin, Mlle M. A. ILR. No. 1. Ayer’s Cliff. 5,000
Bouchard, Mlle Edith, Lourdes.................  264,500
Bonnette, Mlle Dolores, Cowansville .... 5,000
Boulanger, Mlle Zélla, Lac Aylmer .. . 114,050
Bruneau. M. J. W., Asbesttu...................... 100,800
Breton, Mlle Kvn. 10'_>a Alexandre, Sher 53,125 
Beauregard, M. Hormidas, 46 Peel. Sher. 85,000
Cailler, Mlle Laura, Richmond.............. 93,000
('«savant, M. R. Cookshlre......................... 6,100
Cardin, Mlle Thérèse. Dnimmondvllle .. . 5.025
l hartmnd. Mlle Olivn, 50 Brooks, Sher. 266,000 
(tirrler. M. Narcisse, St-Ant. de Pontbriand 5,00f.
Charland. Mlle Dorilda, Wottonville......... 91,725
Uomeau, 'Hic Amanda. Kingscy Falls ... 5,000
Clément M. Jos., Coatlcook........................ 5,000
Dallalrr, Mlle H., St-Evariste................... 5,000
Qeslauriet-. Mlle Marg.. St-Cnmille.........  71,075
Dion. Mlle Béatrice. St-Geo. de Windsor. 156,225
Dcsntes, M. J. O., Montréal...................... 6,050
Drapeau. M. Erhain, tS-Vitiü de launbton. 5.000
Drouin. 'U .1. A., Robertson ville............... 267,000
Duckut, M. J. N., Compton ................... ... 267,,50
Duplessia. M. Antonio, St-Adolphe de D. ,. 5,800
Duchesne. Mme F. D. ’9 laurier, Sher. 267.500 
Durochcr. Mlle '' . . M-Malo d’Auckland 170.025
!• iliault, Mlle 'ie, St-Adrien de Ham. 267.750
Kit rgeraid. Mme K.. Rock Island............... 267.000
1 inneuan, Mlle Nora, Furnham................  53,000

1 i appier. Mlle Agnès, R.R. No. 1, Ayer’s. 5,000
Fréchette. M. ... E., Cap Rouge................. 267,475
Gagnon. M. Romuald. Wotton, R.R. No. 3 . 5,000
Gauthier, 51. l’hilins, Wotton................... 5.000
Gauthier, Mlle Uberilne. GrecnJay.......... 53,000
Geoffroy. M Alfred, Richmond................. 5,000
Goudreàu. Mlle E. 70 Alexandre. Sher. ... 202.700
Goulot, Mlle Ko«a. Capelton .................. 67.925
Go-colin. Mie Alice. St-Ferdinand..........  267.850
Garon. Mlle l.cena, Cookshlre.................... 266.000
Grégoire. Mlle H. T... Danville..................  267,975
Grenier. Mlle Germaine. ’’Irssisvillc......... 267,100
Grenier. Madame Emile, East \ngus . . 27.050
Guay, M. P. E.. Black ..ake .................. 5.050
Guillcmette. 'I. Honorius. St-.l. de Wolf. 1 16.000 
Harton. Mlle Mm i. <9 Mexandre. Sher. 237.375 
Hebert. Mme .lies.. Dixville. U.R. No. 1 . , 81,875

Hébert, M. I*aul E. 109 St-Louis, Sher. .. 267,900
Hébert, M. Rémi, Windsor Mills...............  267,500
Houde, Mlle Lucienne, Plessisville............ 5,000
I-aprade, Mlle Vltaline, L’Avenir............  53,000
lailiberté, M. Elle, L’Avenir....................... 27.175
I-ambert, Mlle Olida, East Broughton .. - 268.000 
C^auzière, M. Trefflé, Drummondviüe .... 5,000
I-aplume, Mlle Yvonne, St-Germaln de G. . 60,150 
I,egendre. Mlle Béatrice, Stornoway ,. .. 35,000 
Lemire. M. Ferdinand, Wotton, R.R. No. 3. 5,000
Lemire, Mlle Théolinde, Victoriavillo .... 267,900
Lemire, Mme Henry, Ascot Corner...........  5,000
I^epine Mlle Béatrice, Magog................... 7,425
Leblanc, M. Donat, South Durham...........  267,675
Lé veillée, Mlle R.-Anna. 115 Galt Sherb. . 5,000
Leblond, Mlle Alice, La Patrie................... 57,000
Lussier. M. Léon St-Gérard............ .. • ■ 268,100
Marcile, Mlle Thérèse Acton Vale............ 87.075
MartheHsault, M Oneil, Paquetteville 5,000
Mallhot, Mlle M. Jeanne, DisraéH............  168,850
Massé, Mlle Aurore, St-Fortunat............... 83,100
Maurice, Mlle Aldéa, St-Claude Nord ., .. 113,100
Marceau, Mlle Adrienne, 'Famham.......... 27,000
Meagher. M. J F.. 22 Bowen. Sherbrooke. 269,875 
Mercier. Madame J. A„ Richardville .... 31,000
Méiuird. M. J ns., Eastman......................... 5,000
Monast. M. Armand, Adamsville...............  268,125
Morissette, M. C. Roland, Cowansville ... 35,225 
Morisaette, Mlle J. Ahce, St-Geo. Windsor 163,400
Morin, Mlle Amanda, Ham Nord............... 269,000
Nolet, Mlle Irène, East Angus............... 5,000
Octeau. Mlle l.éonie, Disraéli.....................268,92»
faquin, M. P. J-, Ste-Edwidge.................... 267,000
Parenteau, Mlle Réatrlx, St-Lucien .. .. 35,475 
Paradis, Madame A., Bixmptonvllie .... 248.025
Paradis, M. J. E.. N.P., Lee Mégantic----  182,275
Paré. Mlle Rose Aimée, St-Sébastien .... 91,050
Pinard, M- Antonio, Wotton........................ 5,025
Pouliot, Mme Jos.. la Patrie...................  268,750
Rancourt. M. Josaphat, Martinville.......... 267,550
Kiendenu, M. Jos., Cooticook.......................96.725
Rohitaille, Mlle Zoé, Warwick................... 5,000
Rocheicau. Mlle Ixvuise, Wotton............... 5,000
RouiU&rd, Mlle Mérlna, 17 King-Est. Sher. 268,400 
Rout hier, M. Wilfrid. 161 Bowen. Sher. .. 134.075
Rov. M. Napoléon, Coleraine.................... 5.025
Roy, Mlle Juliette. 185 Wellington. Sher. 5,000 
Roberge. Mlle Fernande, Wickham-Ouest . 269.000 
Roberge. M. Henri-Louis, Thetford Mines. 268.950 
RueU Madame Maurice. Garthby Station . 5.000
Samson, Mlle Hélèna. Lamhton................. 267.100
St-Laurent.’ Mlle Berthe, Scotstown .... 267.200
Tartre, Mlle C écile. Sutton...................... 268.800
Trudeau, Mlle Anna. Waterloo................  268,200
Thihaudeau. M. G.. Fulford....................... 268.575
' eilleux. Mlle ( orinne. Singscroft........... 115,200
Verrier, Mlle Alcie C„ St-Cyrille de W. . . 27.000
Véronneau. M. Enox.. Conticook................. 5.125
Yeilleux. M. David. Sherbrooke •............. 5.600

1D0ISIEI PRIX SPECML
Montre en Or “Regina”

UNE MONTRE D’OR, MOUVEMENT REGI
NA, EVALUEE A .>35., SORTANT DU MA­
GASIN O. J. GENDRON.
Il ne nous est pas nécessaire de vous parler 

longuement du fameux mouvement Regina qui 
s’est acquis une enviable réputation. Le posses­
seur de cette montre aura certainement une 
montre de qualité. Cette montre a été choisie à 
même le stocs très complet de M. O. J. GEN­
DRON, bijoutier, rue Wellington, seul agent 
local des montres Regina. Nous savons que le 
fait d’avoir obtenu cette montre du MAGASIN 
GENDRON est à lui seul une garantie que l’ar­
ticle sera de valeur. C’est pour cette même rai­
son, c’est-à-dire à cause de la réputation envia­
ble dont jouit l’ETABLISSEMENT GENDRON, 
que nous y avons acheté les coutelleries que 
nous donnons comme prix de district.

Les Prix des Districts
Quatre 2iène Prix

b

Quatre coutelleries d’argent “Community 
Plate” évaluée» à 550.00, achetées de la maison 
O. J. Gendron.

Les coutelleries seront données aux quatre 
concurrents qui obtiendront les meilleurs résul­
tats après les gagnants des quatre phonogra­
phes.

/T"

Coupea proprement

Bon poor 25 Votes
LE DEPARTEMENT DU CONCOURS DE 

"LA TRIBUNE’’

Nom

Adresse

Ce coupon, s’il est coupé proprement et 
apporté ou adressé au Département du Con­
cours de “La TYibune”, sera crédité à la per­
sonne qui est nommée ci-dessus.

Coupez proprement

DEPARTEMENT DU CONCOURS
191 rue Wellington, Sherbrooke. Tou« dr.it. rÔMrvfe.

“LA TRIBUNE”
Tél. Local et Longue Distance £71

‘:'A

*

0342046509^22^25^3



LA TRIBUNE. Sherbrooke. MARDI, 4 NOVEMBRE ItlS 8EKf

Petites Annonces
"“mar**

MOULEURS et fondvur» demandée 
dm una (orge. S'adretaer à la Ca* 
—41»a Ingaraoll Rand C. IM-jne

ON DEMANDE — D«a mouleur*, 
ot-age continuai garanti. Phia haut* 
gage* payé». S’adreeaer à Campbell 
Howard Machine Co. Ltd. IM-jno

"Te* ET FILLES 
AMOEES

ON DEMANDE — De* jeûna* gar- 
çon». S'adraaaer New Bowling AUeye

200-j n o.
ON DEMANDE — De» menu mer»

et dei ouvriers pour un travail régu­
lier. S’adresser à la Loomis-Dakin 
Construction Co., Ltd., Sherbrooke, 
Qué. 205- au 25 d ch

.ON DEMANDE - Une fille d’ex- 
périenca comme commis. Bon salaire, 
devra parier lee deux langues. S’a­
dresser au magasin Kuahner.

204-jno.
ON DEMANDE — Une fille de 

salle t l'hôtel Royal 208 jno.
ON DEMANDE — Une femme 

pour laver la vaisselle dans la cupisi- 
ne. S’adreaasr à ITidtal St-Jacob, 
Richmond. 211 jno. '

DANS NOS THEATRES
QU'ON PROMETTE $1.000

Théâtre Freaier Théâtre Princess
■OUB LA MEME DIRECTION

AUJOURD’HUI

ON DEMANDE — De bon* ma- 
nuisiors de boutique. Inutile de ee 
présenter si non qualifié. S'adresser 
s A. D. Désitets, 371 Wellington.

212- jno.

SOUTUBHEBS ET BOUTliBÎËBËt
ON DEMANDE immédiatement, 

pour travail à la mayi et sur les ma­
chines, Operateurs, aussi tail eurs.— 1 
Bons sala.res. S’adresser au No 211 
rue Wellington, au 8e etage. The En­
glish Scotch Wollen Co. 203-12-ch. j

AGENTS DEMANDES

DE BONS GAGES pour du travail 
a la maiaon. Noua avons besoin de 
vous pour fabriquer des bas sur l’Au­
to Knitter, une machine rapide et fa­
cile de fonctionnement. L’expérience 
n’eat pas nécessaire. La distance n’est 
pas non plus une consideration, l’a* 
d» sollicitation. La laine cet fournie 
Pour détails, un timbre de S «vis. 
Dépt 472-C, Auto Knitter Co., To- 
cento. 165-jro.

ON DEMANDE — Une fille de ta­
ble A Thdtel Magog. 212-3 ch.

SERVANTES DEMANDEES

Il y e beaucoup d’argent 11 faire en 
vendant les produits Nursery tous les 
conditions actuelles. Noua voulons 
maintenant de» agents fiables. Bon 
salaire, droit* exclusifs do vent* pour 
territoire alloné. Ecrire à Pelham 
Nursery Co., Toronto, Ont. 123-jno.

LOGEMENTS A LOUER
A LOUER — Logement de trois 

chambres sur la rue Wellington. S’a­
dresser au magasin Kushner. 212-jno.

A LOUER — Un très beau loge­
ment au premier plancher, 4 cham­
bres et bain. 79 rue St-Louis. Alfred 
l.anctot et Fils. Liée. 212-6-ch.

A VENDRE “
A VENDRE —A bas prix un poê­

le d'acier; boite à bois, buffet, armoi­
re, chiffonnier, fers à repasser, cata­
logne, gants peau de loutre, moulin 
à laver, couvre-pieds, etc. 9 rue San- 
born._________ _______  207-12-p.

A VENDRE — Une fabrique de 
beurre et fromage, bon centre, aver 
un acre de terre, garage, poulailler, 
ecurie, valeur réelle $3,500. \endia 
pour *3,000 à un prompt acheteur. 
$1,000 comptant, la balance à condi­
tion facile. Pour plus de détails et 
conditions de paiement, adresse?. (1. 
B. B. Postale 138, North Stukely. 
Qu*. Co. Shefford. 212 11 12 25 29 ch

AVIS j .
AVIS est par le présent donne que 

toutes personnes qui ont des récla­
mations à faire contre la succession 
de feu John H. Bell, ou qui doivent 
des créances, doivent les produire ou 
l«s régler au bureau du Notaire sous­
signé dans les trente jours de cet

aTi» .Sherrbooke. ce 9 octobre
EDOUARD BOUDREAU, N. R. 

87 rue Wellington, 
Sherbrooke, Qué.O P 

194- au 11 nov. ch Sherbrooke ,Que.

PROPRIETES A VENDRE
A VENDRE. — Une maison de » 

■hambres et chambre de bain et bu- 
mderie . fini bois franc, grande cave 
ivec plancher en béton. Presque neu- 
e. Ecrire Casier 79 La Tribune ou 

l’adresser 12 Avenue Kingston. Tel. 
L414j. _________208-b-p.

A VENDRE — Maison de deux lo- 
jements — A louer logement de fi 
ppartements pour $14.50 par mois. 
’osses-'On immediate, rue Wilson. No 
. 9. Blouin, Sherbrooke. 210-fi-p.

AUTOMOBILES A VENDRE
A VENDRE — Une Ford en bon- 

ïs conditions. S’adresser au no. 51 
arquette, 2ème étage, en arriéré.

210-b-p.

ARGENT A PRETER
•ettes ordinaires, jugements, sai- 
contre manufacturiers, marchands 
particuliers, immédiatement re- 

>a sans intérêts, paiements faciles, 
«■mations gratuites pai ma le. Le­
ux 43b Place d’Armes. Montr-al.

211- nov. P.

VENTE A L’ENCHERE
JEUDI le fi Novembre 1919 à 

1 heure p. m. 
vant reçu insttuction de 

M. C.-D. SOREL 
J* vendrai sur s» ferme, à un mille 

> la ville, chemin Belvédère:—
1 bonne vache a lait, fAyershirej. 
veeu du printemps, 2 poubns de 

latre ans, 1 poulin de .1 ans. 
eval pour ouvrage general, 1 Pairf 
Limais de travail, wagon double, 1 
eigh double. 1 herse a roulettes, 1 
situe sulky. 1 etendeur de fumier, 
maulin à faucher (Deermgi 1 tom- 
reau simple et double et harnais, 
sleigh fin, 1 slciR*» (pun*1 1 wa- 

m fin, 1 tranche a navets, 1 cen- 
ifuge (De Lavait 1 incubateur et 
eveur f Peerless j, 10 tonnes de foin, 
fourche h foin, 20 mmots de pats- 
s Aussi qu'une partie du menage 
, la maison. Les conditions seront 
.nuées le jour de U.vente. _

i-A-rh. Encanteur.

SANTON D’ASCOT

AVIS
Des offres pour tenir ouvertes les 

lifférentes divisions de chemins du 
Canton d’Ascot, durant l’hiver pro- 
•hain seront reçues au bureau du 
■ousaigné, le mardi lt novembre, a rrS P. m. - W. WEAKER. -

Knoxville S nov. 1919 212 j » 1. ch.

FQtlfîÔN DEMANDEE
Une personne âgée demande de 

’ouvrage, soit ouvrage général dans 
naison privée ou bien prendrs soin 
,'un malade. 102 ru* Alexandre

212-1-p.

ON DEMANDE —Une semant? 
pour ouvrage général de maison, de­
vra parier l’anglais. Petite famille. 
S'adresser au no 73 rue King. Tel. 
1311- 211- jno. ch

ON DEMANDE — Une servante, 
ouvrage général. S’adresser à P.-H. 
Dubuc, 92 rue Laroque ou 76 King.

212- jno.
ON DEMANDE — Immédiatement 

deux servantes au Séminaire. 212 jno

fa MAISONS 
* AVENDRE

Rue
Montant pour bfttir Pria

Üirnple Hall A Laurier aujourd'hui 1 9.001» 97.000
2 !>ogement» M Plaçant t 3.000 92.500
2 leonomcnt» London $11.000 $H.0UO
Simple Avenue Howen $ 0.500 95.000
2 Logements Stanley êt London $ K.OOÜ 96.000
2 liOgementa Avenue Bowen 9 9.000 96,000
2 Logements Avenue Bowen 9 3JP0 92.500
2 Itoublee St. Edouard $ 7,000 96.00P
2 î^mple^ Avenue Kingston 9 9.000 SS.non
1 Simple Avenue Pruapoet 9 9.500 99.000
I Simple Gordon $ 7.000 97.000
«j Logements Alexandre 912.000 99.000
0 Logements laurier 913.000 99.500
1 Simple London 9 7.500 96.000
2 Logements London 9 7.600 96.000
1 Simple Avenue Bowen 9 7,000 95.000
1 Simple Prospect 9 0.000 $6,000
lô Acre» Proepeit 9 6.000 95,000

H. H. MORENCY,
Téléphone 1607.

TERRES A VENDRE
TERRE de 167 acres, 4» acres en 

culture, 80 acres en pâturage, le res­
te en bois franc; huit vaches, 2 che­
vaux, 3 cochons, instruments aratoi­
res, etc. Pour plus de renseignements 
s’adresser par lettre il Valèi> Vachon 
Labonncville, comté de Loropton, Que 
Le tout doit être vendu d'ici deux 

’moii pour cause de départ.
196-au 15 nov.

A VENDRE — Une feimc de 75 
acres, terrain uni, pas de roches, bâ­
tisses en bon ordre, instruments ara­
toires, etc. Près de l’église. S’adres­
ser à l’abbé H. Courte.manche, ptre., 
curé, Valcourt, R .R. No 3, Co. Shef­
ford. 202-12-p.

A VENDRE — Une ferme de p 
mière classe, 150 acres; location spb-r 
dide. près des chars et des march ■. 
Bonne bâtisses, eau courante, b r. 
terre de culture et pâturage. A ve:. 
dre avec ou sans le roulant. Pour p.-; 
de détails, écrire en anglais Boite 19.: 
Woodsville, N.-H.. 210-10

A VENDRE — Terre de 90 acres, 
dans le 2ème rang de Stoke, à 1 LS 
du village de Bromptonville, bien hà 
tie, sans roches, bien planche. Bonnes 
conditions pour un prompt acheteur, 
avec le roulant au non. S’adresse- 
Henry Lacharité, Bromptonville, Que.

211-G-p.
A VENDRE — 100 acres <le bon- 

ne terre, 10e rang de St-Gtrard. bon­
nes bâtisses, excellente eau, beaucoup 
de beau bois. Avec roulant $3,200.00 
Vendra sans le roulant. Alphonse^La­
croix St-Gérard.________ 211-6-ch.

DIVERS

Frank Mayo dans “THE BRU­
TE BREAKERS'' 6 parties. -----
“THE MIDNIGHT MAN" No 8. 
— Pathé Canadien.

MERCREDI et JEUDI Mary 
McLaren dans "BONNIE BONNIE 
LASSIE”

Norma Talmudge dans “THE 
NEW MQON" « parties. “CHAS­
ING HER FUTURE" comédie en 
Deux Parties. — Vue de l'Ouest en 
deux parties.

MERCREDI ET JEUDI — AU 
ce Jovce dans “THE WINCHES­
TER WOMAN”.

Matinée, 15e 
Soirée, 20c

Taxe gratis AU CASINO 8 representations 
journellement 

2.80, 7.00 et 8.45

MONTREAL, 4.— "Si la Fédéra­
tion des Poids et Haltère* veut por- 

' ter le montant 4* 'a promière bour­
se à $1,000 au lieu 3e *500, Wilfrid 
Cabana s'inscrira un dea premiers 
dans le tournoi de fin de janvier 

j 1920" nous a déclaré ce matin M.
, Xiste Narbonne, le chargv d'affai­
res de Cabana. La Fédération lui 
a promit de prendre en considéra­
tion cette suggestion, et les am s île 
Cabiyia espè-ent qu’il participera
au tournoi do la Federation Cana­
dienne. "Nous nous sourions peu de 
gagner un trophée, qui nous sera 
enlevé au bout de quelques mois 
puisque les condition* île posses­
sion sont pratiquement impossibles” 
a ajouté M. Narbonne.

Splendide nrogramme varié. *
AUJOURD’HUI -----  Orin Johnston et Rhea Mitchell dans “WHI­

THER THOU GOE8T" — Un drame de théâtre de société et du Ouest de 
Thomas H. Ince. — Une brillante -omédie Harold Llovd — FAMOUS 
GAUMONT NEWS — THE GREAT GAMBLE. — Aussi une vue du 
g*ou\ ernement.

Rappelez-vous mercredi et jeudi, première production iu jjrand au­
teur “THE WESTERNERS” par Stewart Edward White, en T part es

CREANCES — Nous aohetms
tout s sortes de créances, billets, cump 
îo-, etc.. S’adresser à F.-A. Poisson. 
155 Wellinarton. Tel 1564. 103 jno

A Vendre
La propriété de Mme 

Sheriffs, 78 rue Montréal, 
58 pieds de front, 17 cham­
bres. S'adresser Worthing­
ton & Borlase. 211-2 ch.

LA SEMAINE ANGLAISE DANS 
LES EC0LES0E FRANCE

Les lois sont faites pour les petits
aussi bien que pour les grands. N'est- 
il pas juste que les innovations so­
ciales pour une vie plus p-atique et 
commode profitent aux enfants aussi 
bien qu’aux papas? C’est, s’inspirant 
«ans doute de cette logique, que M. 
Charles Ldbouoq. député de Paris, a 
dépoté à la Chambre un projet ten­
dant à ce que l’application de la loi 
de huit heure» eoit étendue aux éco­
le*. lycées et college*. Le congé du 
jeudi serait reporte au samedi.

Us d* nos confrérs» Parisians est 
allé Interroger une disaine de direc- 
tsara *t principaux des grands éta­
blissements scolaires de Paris: Seint- 
Leui». Louis-le-Grsnd, Henri IV, etc.

_Qu* penaetvous de la semaine an
gisise pour vos écolss?”

| Partout la mène réponse:

BIENTOT 
par Jane Grey.

William Farnum dans “THE LONE STAR P.WGER”

BIENTOT: — La série extraordinaire: “THE TRAIL 
TOPUS."

of the OC-

“ His Majesty’s ”
Samedi : Matinée à 3 heures ; Soir à 8.30 heures.

tVlLLIAW ELLIOT. 

MWIRIS GEST

THE no^î
WONDcRFUi 

PLAY IN 
AMERICA

,x-£ .'ssxmrz*.

r Mm ■

Li-’. A&Yi,
Ê

| DIRECT FROft MENE MONTHS IN NEW YORK
I SEVEN MONTHS IN CHICAGO.AND FIVE MONTHSJN BOSTON t

A Love Story of South, ths Trjoh and Temptations 
l Ten Big Scenes -Co of 62-Superb Incidental Music.
j ■ — —w.- .
Prix : Loge?, $2.00 ; Parquet. $1.50 ; Balcon. $1.00, 50c.

I HIS MAJESTY
Durant trois Jours la 

populaire Compagnie

The Young Adams Co.
figurera au programme de ce 
théâtre avec un répertoire de 

choix.
POUR CE SOIR

“All of a sudden Peggy”
Magnifique et désopilante co- 

v médie
Intéressant vaudeville durant 

les entr’actes
Pièce nouvelle chaque jour. 

Matinée mercredi à 2.80 hrs.
Prix: 25 — 35c

Meilleurs sièges: 50r

UN SECRET DEVOILE
les avions que l’on dirigerait par 

les ondes hertziennes

LE MATCH VACH0N-6NATT0N
Voici la formule du contrat si­

gné par Adélard Gratton, de Mont­
réal, et le capitaine Jules Vaohon, 
de Trois R'viéres, pour leur rencon­
tre, qui aura lieu à l’Hôtel de Ville 
de Trois-Rivières, mercredi, le 5 
courant, comme nous l'avons exclu­
sivement annoncé la semaine der­
nière:

Contrat, pour un concours de 
tours de force entre Jules Vachon. 
de Trois-Rivières et Adélard Gmt- 
ton de Montréal pour le titre de 
hampion poids-moyen Ju Canada 

middleweight.
1. — Le concours devra avoir lieu 

a Trois-Rivières, le mercredi le 5 
novembre 1919 dans la salle de l’hô­
tel de Ville, pour un pari de deux 
cent dollars ($200.00) chaque côté 
et le championnat poids moyen du 
Canada.

2. — Chaque concurrent devra exé­
cuter quatre tours et aura droit à 
trois essais par tour.

3. — Les dépenses seront payées 
sur les recettes brutes et le veste 
divisé comme suit. fiO p. c. au vain­
queur et 40 p. c. au vaincu.

4. — L'arbitre de la rencontre se­
ra M. W. Lahana, homme fort de 
Montréal.

5. — Au cas ou un des concurrents 
serait dans l’imposa bilité de con­
courir pour cause de maladie, deux 
certificats de médecin assermentés 
devront être envoyés aux partis in­
téressés au moins vingt quatre heu­
res avant la date de la rencontre, ou 
sir.on il perd son dépôt.

6. — Tours de M. Vachon: 
lo.— Arracher à la volée.
2o.— Dévisser et ramasser un poids 
de l’autre main et le pousser au 
bout du bras.

3o.— Lever de terre avec ou sans 
courroie des deux mains.

4o.— Lever sur le dos h la La 
Cyr.

Tours de Gratton.
lo.— Arracher des deux mains.
2o.— Jeter d'une main charger 

d’une seule main sans toucher le 
corps.

3o,_ Jeter en barre des deux 
mains, harger sans toucher le 
corps.

4o.— Jeter une barre de 200 Ibs 
un nombre de fois illimité, après le 
premier jeter, 25 p. c. de la pesan­
teur comptera, ajoute au 200 Ibs 
chaque fois additionnelle.

Après ’ectui> faite, les partis ont 
signé délibérément:

J. E. VACHON 
J. R RICHER 

J. A. MARANDA. 
Ad. GRATTON.

— Elle serait inapplicable".
Une grosse partie de la population 

«colaire est formée d* pensionnaires. 
Beaucoup, sans doute, pourraient al­
ler passer ces deux journées dans 
leurs familles; mais ceux qui reste­
raient? II est humainement impossi­
ble de laisser dea enfants claustrés 
pendant quarante-huit heures avec la 
seule distraction des promenades. Les 
laisser sortir seuls dans Paris se­
rait imprudent.

Au point d* vue des études, c'est 
trop de cinq jours de travail ininter­
rompu. I>a suppression du jeudi obli­
gerait les enfants â travailler chc? 
eux, et l’application aux devoirs s’en 
ressentirait. Bref, si la reforme pou­
vait, à la rigueur, convenir aux pe­
tits, elle aurait des résultats mauvais 
pour le tr»vail et la conduite des 
grands.

Boulevard Saint-Michel, â l’heure 
de 1* sortie des classes, le journais- 
te avisa un gosse d’une douzaine 

d’années qui sen allait en sifflant, la 
serviette sous le bras:

—On parle de vous donner congé 
tous les samedis, lui dit-il.

—Chic alors! !
—Oui, mais on vous supprimera le 

jeudi.
—Alors, ja préfère qu’on ne chan­

ge rien. Cinq jours de “boîte” c’est 
trop long.

Et tes grands camarade* ont dit 
de même.

LONDRES, 4 — Au cours d'une j 
interview avec un rédacteur de TEx- 
hange, M. Fokker, le constructeur ; 

hollandais d'aéroplanes qui construi- j 
sit 3,(500 avions pour les Allemands ! 
pendant la guerre raconta l’histoire ! 
suivante:

Si la guerre avait duré plus long­
temps, nous aurions, avec nos a- 
. ions, mis l’artillerie hors d’état de 
mire. Nous aurions fait des canons 

ii longue portée, une arme aussi dé­
suète que les flèches moyenâgeuses.
En 191(i, le haut commandement al­
lemand me demanda si je pouvais 
construire un appareil excessive­
ment bon niiirchc, capable de voler 
pendant quatre heures environ, et 
qui devait être dirigé dans l'air au 
moyen d’ondes hertziennes. Les 
Allemand* avaient l’intention de char­
ger chacun de ccs aéroplanes, d'une 
immense bombe et de l’expédier ain­
si par les airs en en confiant la di­
rection â un aviateur monté sur un 
autre appareil; celui-ci aurait dirig< 
tous ces aéroplanes sans pilote, com­
me un berger dirige un troupeau de 
moutons. L'aviateur aurait pu, â vo­
lonté, faire descendre ce* appareil* 
à l’endroit choisi par lui. Les Alle­
mands considéraient, en effet, qu’il 
était excessivement coûteux d'envoy­
er des’ projectiles pu- les airs nu 
moyen d'explosifs.

Irf’ur idée «tait do mouvoir les 
obus en ut: saut comme force motri­
ce le pétrole. 11 faut vous dire qu'ils, 
avaient perdu toute confiance dans les 1 '*9 et o08. 
canons a longue portée. Naturelle­
ment. chacun de cos aéroplanes sans 
pilote, dont je vous parle, aurait été 
pulvérisé a l’explosion de ia bombe.
Toutefois, l'appareil entier n'au-ait 
pas coûté davantage que dos obus en­
voyés par des x a n on? à longue portée, 
et il est certain qu’il sc serait révéle 
beaucoup plus sûr et d'une puissance 
destructive beaucoup plus glande

Mes plans fuient acceptés, mais ie 
ministre de la Guerre, ajouta-t-il, vou - 
lut construire lui-méme et ne réussit j vt'hitin 
qu’à prendre plusieurs mois. Dans le 
murant oe Tété 1918 ,il me passa un

LES QUILLES
LIGUE COMMERCIALE

AUTRE VICTOIReT DU ROYAL
Le Royal n défait le Chevalier 

de Colomb, hier soir, sur les allées 
Dollard dans la course au champion 
nat de la ligue Commerciale. Les 
vainqueurs ont pris deux dans trois.

Sam. Marcotte, du Chevalier de
Colonvb a obtenu les meilleures
moyennes, soit 229 et. 585.

Le scoce détaillé.
ROYAT

Lancisult 158 132 134- -425
Rondeau 173 ir,3 177—BIS
Vaillancourt Ififi 168 18$ -518
Dav id Ifiô 178 149 -528
Dufresne 189 181 148—11»

852 823 828 - 2503
CHEVALIER DF; COLOMB

A. Albert Ifil 171 162—494
l>. Chattel 178 159 118—812
W. Albert 136 144 133—413
S. Marcotte 163 193 229- -585
C. A. Lavo c 180 150 178-488

828 817 875—2509

LIGUE DES MANUFACTURIERS

/e favori dans les chantiers
Tabac à chiquer

MACDONALD
CROWN

H.-C. Fortier. Agent-vemleur, Montréal

LA BOXE
PEUEY MH DUE [LEVE

MINSESTP,MUTABLE
Mais le champion s’entraîne simplement à cogner plus dur. Ls 

deuxième préliminaire du tournoi de samedi soir 
prochain

Cleve Hawkins, le noir «le No th 
Adams, Mass., qui rencontrera Ar­
thur Pelkey, champion pouls lourd 
du (.'ana<ia, dans un mutch de dix 
repris-ea aamed: soir au Stadium, 
sous la direction de Jon. Cloutier, 
arrivera en cette ville jeudi soir.

Il vient de figurer dans un com­
bat de dix reprises avec Leary NY .1- 
iiams à New Haven et est retourné 
à North Adams pour parf&m son 
entrainement en vue de sa rencon­
tre avec Pelkey.

Ce dernier nous a déclaré que 
Cleve Hawkins est un dan# reox 
adversaire. Il Ta déjà vu à l’oeuvre, 
mai» le champ t*n car.ad.un rjaide 
toujours cette confiance assu­
rée qui lu eut particu. : ère. Plus 
l'adversaire est redoutable, o u il 
s’entrairic à cogner dur. C'eit la sa 
réponse aux gens qui lui demandint 
ce qu’il peiue de Hawkins.

îz» deuxième pnliminaire de sa­
medi noir aura lieu entre Char ie 
Hatch de Sherbrooke et K. O. Durn- 
bell de Lennoxville.

Breton continue à s’entramn

avec systèrir en vue de »• reneoa- 
:re avec Albert Zakaib. Lee ama- 
icurs qui vorft chaque soir voir et 

( jeune pugi’.Htc a l’oeuvre f'eamr- 
I quent avec plaisir .ea progrès eton* 
j nants quV a faits et lui predltent un 
i avenir brillant. On a parfaitement 
confiance juV prendra un# revan- 
he éclatante sur Zakad> samedi 

soir.

LES RECRUES BOCHES
j (Sertic< de la Presse Nasociée) 

BhRLIN, î Oii’tave Notke, ’e
I mmb-tre d© la !>’ f »nse, eut à orga­
niser un co”ps de police spécial 

; pou:- ferme les bu eaux de recrute­
ment pou enrôler des volontaires 
fan's les rontinirents allemands des 

! provimvs c !a Baltique, t omme les
r gMa mot ail-

an •, lee ap-en* recruteurs sont
sorti» .de Berlin et il» ontinuent 
d\ nrôler à Potsdam et autres en- 

j droits environnants.
A la suit de plu.jieuro descentes, 

plusieurs personnes ont ét^ airè- 
tées.

1 ni u

V0CT0IRESDES VETERANS
lx's Vétérans ont gagné «leux par­

ties sur le club Page, hier soir, su 
Now Bowling Alleys.

Strickland du r uh vainqueur a 
obtenu les meilleures moyennes soit

Li-suit ie score détaillé:
VETERANS

Striekland 1«0 186 168—508
Corf :eld 153 154 188 178
Foster 134 1*5 153—452
Allan 136 12fl 148 464
Hatch 146 123 161 —430

723
PAGE

128 161—2270

Murphy 169 164 141—354
Smith 167 134 114—414
Page 14fi 134 150—430
Poole 174 159 108—441

1 Whiting 188 156 138—452
754 «87 651—2692

—Noua pr ion- roe abonné* de bien
soulnir roux écrire de suite «'ils net» ,,TRIRl]NÎ^, j etais précisi ment prêt à en eon*

LS SEin/HUOTTDliiN FRANÇAIS | truire de grandes quantités, «mand !* reçoivent pas leur journal régulier*. 
DES CANTONS DE L’EST fin «ie la guerre arriva. aient

ÜSP*

W0&

Ce qvie sont les Peps ?
LISEZ COMMENT ILS AGISSENT
meilleur moyen de protection pour In gorge. In 

poitrine et les poumons est contenu dims une Imite rom-
mode de Peps,

Quand vous laisse/, dissoudre une jmstillc Pen® dons 
votre bouche il s'en dégage d< ptiissrnte. vapeurs: niédori 
nales qui, avec la respiration, envnhlssont les voies respi 
ratoires et vont jusque dans les poumons où le- remèdes 
liquides ne peuvent se rendre.

La «orge et Je* poumons sont toujours plus sensitifs 
par les temps froids. Peps leur donnera plus de force. Par 

' conséquent, ayez toujours des Peps sous la main, où que 
vou» noyiez, et faites-cn dissoudre une pio-till." dans votre 
bouche de temps a autre. Vous ne s.ne: i.tmcis ,i les gens 
avec lesquels vous venez en contact ne vous communique­
ront pas des germes de rhumes, de grippa ou de -0:11 di-s 
pulmonaire».

A cause de leur aetion dlrece, pe|.s «Milagrnt imnnsiiste. 
ment les personnes qui souffrent de bronchite ebrnrique. «q consti­
tuent pour le# jeunes comme pour les virus 111 moyen de défense 
contre le* rhume*. 1s tous, les maux de gorge, ta laryngil» h
pneumonie.
ESSAI GRATUIT : Envoyer celte nnnonro e: un t’mbrr '“un snu 
(pour couvrir les frnis di malle 'I iv*<i.ir> à Pens (•,, q;
noua vous enverrons un p pu t dY. ■•«; groin.t.



I

4A Tumjne. MARDI. 4 SUrgMBRE l»If

^ une DISETTE DE
FORTS SANS SUCCES mmm

PAS A CRAINDRE
"P'sadant d»uxe lonrues «nnAea J» 

elwrrrhai «n vain uji médicament mi 
traitement q-M put me »rru airar <U 
ma* atroce» vAiitrmncv* Me» recher- 
chaa. me» tiuuii» ne dunrerent aucun 
rérj't»t tan: je n'cu» p»» pri»
de Tanlac," uérjara U )r a qua^uaa 
jour» Mme Edward Hickman, <pii e»t 
doniiriliée Spark Cave Road, No 69, 
à St -.Iran, Nouv«»'j*-R -unawlck.

‘‘Parf'd» je me reje/rte ,* ce paaaé 
douloureux , continua Mme Hirfcman. 
“et Je ttm demand»- rmnmant je pue 
» apporter toute» !ee eouff rame* par 
îraquc.ie* je pneeai. J'avaif lae pire* 
douleur* rrmrT.atiemale» !’a-foi» tou­
te* nu* «rtu-uiatlon* ctaier.t «r.flé*» 
et me d«narxrcu:cnt en mhni» temps. 
Bien «iaa foi* inc* main* étaient *1 
ciiflé.-a et *1 douloureuite» <ru* Je ne 
pouval» plu* m’en a*rvir. Mon e*tom»c 
uuaai était dana un dut pitoyable. C* 
«i le Je mangeai* fermentait, émettait 
an gaz qui me gonflaient trllemant 
que jo pouoai» a jwine re*|urer. J etais 
»i nervcu»B <|ue je ne iui\ai» plu» ce 
que c’était «ju'une bonne nuit. T.e ma­
tin j'elai* si fatiguée que Je pouval» 
à peine me lever Je devin* *i faible, 
»i i puisée que je du* abandonner tout 
> travail courant du ménage. Je su,

» le» meilleur» traitement» et je 
pris tou» les médicament* Imagina­
ire», mais au lieu de a'ami-liorer mon 
état s’aggravait constamment

“C'est alors que je commençai é li­
re les attestation» sur le Tanlac que 
oubliaient les journaux Je constatai 
que ce médicament avait donné les 
meilleur» résultat» chez de» person­
ne» qui souffraient exactement com­
me je souffrais. J'arrivai a la con- 
chu.on que je devais en faire l'emai. 
le-a deux ou troi* prnmiiWs bouteilles 
Me semblèrent pas me fair* de bien. 
Je d<*idai d’en pixndr» encore une 
autre bouteille et de renaer ensuite 
ri mon état ne *’améUorait pas d'une 
(façon très sensible. (je» réeultats 
heureux commencèrent à ae manifes­
ter nvant que je fu»»*- rendue é la 
moitié de cette bouteille Depuis ce 
jour >u»]u'u aujourd'hui. J’ai pris 
i onstarnirent du mieux. .Mes douleurs 
d’estomac ont complètement disparu. 
Je ne croi» pas avoir gu meilleur ap­
pétit depuis que Je suis au momie. 
Tout ce que je mange ma réussit. Je 
n'al pas eu depuis le moindre aymp- 
téme d'indigestion ou de fermenta­
tion stomacale. I/enflure de me» ar­
ticulation» u disparu, Je n'ai pour ain­
si dire plu* de douleur» de rhumatis­
me. Comme question de fai?, je aui» 
débarraMéo du rhumatisme. Je aui» 
convaincue qu’il me suffira do prem 
encore quelques bouteille» do cette 
merveilleuse préparation jmur en 
être debarrassée complètement. Me» 
nerfs se «ont calmé». Je dors cha iu>' 
nuit comme un enfant. J’ai pria des 
forces au point que je puis faire 
maintenant mon mtnage de tous le» 
jour». Je me rend» parfaitement comp 
te que c'est au Tanlac «pie je dois 
d être revenue A la aunté, d'être libé­
rée des utroc»'* douleur» qui empol- 
«onnaient ma vie. Jamais je no per­
drai une «avaalon d» dire «lu Tanlac 
tout le bien que Jen penae.”

le Tanlac eat maintenant en vente 
A Sherbrooke chez M. A. - K Du Her 
ger. pharmnrteii, et au Griffith’» | 
Drug fltore, «ou» la direction person 
tifllo «l’un ^présentant spécial du 

■Tanlac. (Ann.)

Cent ce «tue prétendent du moèm 
lew marchand» de charbon 

de Montréal

l£5 APPROV15 lONNE'ŒNTS
Ont été faite dan» la méeropolc a* dé­

but d* l'année «t «ont auffiaanta 
pour I hlve*

MONTREAL, 4 — Une question 
«pii inSér»**!- Krjtt le p'rpn htt: on d« 
a province »e ressentira de la grande 

grève de» mineur* d** Etats-(.'nili*. 
dette <|j«-*t,i r. ne dont, inquiéter per- 
sumu, aux d o» ,!<•» pr rs-paux mar- 
dbam»i» de ehartv.n de Montréal, qui 
ont môme dv-v v, r» -riif je» perrpeterves 
sont d«* pOus rasourainte.' pour nous 
sou» le r»pp<)”t du charbon.

La géographie été d’un puissmat 
•«cours pour .Mor.trml. à et égard.

•Ta* gramm gr« américaine ne 
pouvait venir ur * me.,Heure époque 
J"' r 'es wrr.-matcury qo rtiarbrm ,ie 
Montréal*', «in-a.t run /je ceux-«ci, qui 
«■xqili«|ua «|ue !«■» gros consommateurs 
«le eharljori de noti-e ville, à cause de 
■l'ouverture «le la - a)son île naviga­
tion, pas s et: t habit .ebmrr.t leurs 
«■ont ni ta en avril pour toute l’année. 
Tout leur chartxm a été acheté et mis 
en entrepôt durant l’été our être con- 

t »««mnié c*-t hiver, lai na . .galion est 
l surtout sur lr point de finir, «t, par 
.conséquent, .es t onsommnteur» de 
Montréal qui pnenrunt de grosses 
quantité* de comburti-hle «mt déjà leur 
stock et n’iivront ts,- bc.soin d’autre 
avant U- printemps Alors, même «ou» 
le» conditions 1 « p i« nnormales, la 
grève de» mineur n ra pris fin.

D’iirruneç quantit'-s d<‘ charbon 
mou sont actueilnment en mtrepèt A 
.Montréal, a -ause du principe de* 
marchands d'«oh cher e cosnbuWjble de 
bonne tjeure, et p«Tsonne n’aura à 
eouiffrir de la grève. Orla est vrai 
pour la ville pre-preunent dite, car tou- 
te la provira e de Québec n’a pas son 
eh(*“!«jn de cette façon.

1* grève devra durer un mole ou 
six semaines, en tout cas, avant que 
la province de Québec p- isse repen­
tir *ca e-tfçti 1- mo ndroment. selon 

j les marchend»
L’Ontario est dane une situation 

- }k*u oncourageante. lo» gros consom­
mateurs de cette province ont leur* 
(uaratités hahituelleimcnt par ehemin 

«le f«-r tou.» les mois, selon U’urs be­
soins. Actuellement, on ne dispose pas 
i* ce miment d’une énorme «juantité de 
charbon d.-inn la province voisine, et 
.«i la gr«''v«* «-irqiiv-lu- le» Ontarien» d’en 
faire venir, ils se trouveront dans un* 
position fort précaire.

On ne pnétvoit guère «pie le» ou- 
! vrie.ra canadiens déclarent la grève 
avec le» mineurs «je.» Etats-Uni». La 
majorité de» premier» sont, cepen­
dant, membre» de l’Association de* 
Mineuw-Unis, et il* auront naturel­
lement ur» certaine sympathie pour 
l«mra camarades d’outre - frontière, 
(nais le malaise, disent le» marchanda, 
ne menace pa» «l’envahir le Clanada.

LES CIRQUES
Alfred T. Ringling, vient de mou­

rir et «ie laiaaer une fortune colos- 
■aale, était l’un de» plu* grand» pro- 
Iprjètaire* de cirque» du monde en­
tier. 11 a anmee pendant longtemps 
Am tml’.ions et die» mill on* de per- 
•onravi. Enfanta et viellUni», hom- 

(pn« «l uge* mflr. Unit le monde ra- 
fole d«vi attraction» variée» qui sont 

Konecn tnée* sou» le» tente» de» clr- 
«qu»a. lie premier clique fut créé en 
1T836 par Nathan -A- Ilowo et Araow 
fTumer, Barnum et Eorepaugh fu­
irent, avec !«>» Ringing, lee plu» cé- 
tobree montreur» de ménageries, 
flfurant la guerre, ce» exhibition* 
«ojossales ont perdu de leur vogue 
lot peut-étra aussi de leur Iraportan- 
ce.

le snn?^ti(yrî!îirN^esancais

■ des cantons de l-est

JOYEUSE FETE 
A L'ECOLE DE 

COOKSIIIRE, JEUDI
(D» notre eorresp‘'Tidant)

OOOKSII1R, 4.— Une joyeuse 
fête d’un oaiaetèi'e tout intime réu­
nissait le* élève» de notre école du 
village, jeudi dernier, à l’oocasion 
de l’ann'-versaire de soeur Supérieu- i 
re, à qui on ménageait une agréa- } 
bîe surprise. Voici le programme | 
exécuté:

1 Entrée. Duo de piano, par 
Mlle* Aurore Yigiard et Adnlenn* 
Viglanl.

2:— Chant: Ame» de» fleurs. Au 
piano Rodolphe Casavan. Polo 
Mlle B. Boury.

R.— Ssynète par les petites.
4.— Th’ésrn' itlo-n d’adresse par

i Preiipz votre temps, ne vous pressez pas!
Il mt inutile de tant tous ptt.hmv lea iours quo 

sous cuisez, do was hfltor do mottro vos gfitoaux au 
fouinoHit — un effort aunsl épulMtnt ajoute la cuisson 
h la liste des travaux pénibles do la maison.

\«u« pnuvrz prendre votre temps et copondant 
faire plus avec

EGG-0
Baking Powder

qu'av«n- nlmporte «juwlle antre marque — 
par»» que faction de fermmntiafJon d'Egg- 
O ne «-xniee q-ue l«>rs«iue sms gtteaux sont 
«-ïir.vn-./ihiem'Vit eufts. — IVu importe qu* 
vous ayez A atbrndre pluaicura heures 
après Votre fourneau.

Et ce voua traca«s«»ez jias ai votre four* 
ravi u refroidit l.ggl' fem lever ves pa’. s- 
eeries avec moine ,j« chalour que la plu­
part .le» autre# marques.

E* surtout ne s-oua tourmenter pae *u »u- 
jet «ie giteaux qui baiaeent. «tustï le» 
dire, tjsm» eur la boit». Y«ua emploierez 
moina de poudr» A pâte et aurez de niAj- 
jeures pâtisenriaa. ,

BGG-0 BAKING POWDER Co. 
LIMITED 

Hamiltoa. Canada

Quel Montant
Allez- vous
Toucher

$45 OU $82.50
31 vous avez $100 à la Caisse 

d Epargne ils vous rapporteront 
3 pour cent d’intérêt, soit $43.00
dans quinze ans.

31 vous retirez cet argent de la 
Caisse d’Epargne et que vous 

le placez en obligations de la Vic­
toire, le Canada vous paiera 5] 
pour cent d’intérêt, soit $82.50 
dans le même espace de temps.

ACHETEZ DE&

Obligations de la Victoire
et touchez de plus gros Intérêts

MM mm la* amoéca* da MMatra daa 
da Claaada par la CeaaM Canadian da I 

(N IA VaCtOM

VOTEZ LE reOSroCTOS OFFICIEL SUR UNE AUTRE PAGE»

Mila X. 'JL Garon. OfThand* d*Un 
; bou«(ia*t aptriMMl at d'un» juéU mun- 
, tra avec cadeau lumlnmix.

1 portant le .•‘•.y-pnlr dtm de ce* beaux dangureuseinent melade, Mo»? A. 
1 jour» pA»»é» sous la dim-tien ma- Boy, de Moutréal.
kémcll* .ic» Rvdea Br*

On avait ergauJné un* partie d» 
i hdlta* pour les etifnaU. Ghai|U« élbvr 
j cuntrlbun pour sa part h interrv 
j ser l audltotre. Banal ceux qui se 
•ont dletlmméa on peut citer: K. 
Beaulieu. Mlle A. BoUu: au piano; 
déclamation par A. Uaron; Gigues » 

: la mode du bon vieux tamps, par H. 
jClostSar et C. Dumont; chant par 
( Armand Thernan. aevompagnt. ;va. 

*a aoaur, Idlo F. Tbarrien. Tou» le» 
élève* apprmtmat la musique défi­
lèrent A tour de l<lè au piano et 
contrfcuérwnt md«1 à égayer leur» 

I rotnpagnee «t compagram», en exe- 
.-liant un traux-eau de leur jn : • ,
pertoire «iocol.er. On se v-para le

—»lf. J. A. Roy. de b» banque de 
■Montréal, Mégantic, «ait ITiftte de 
SL 8. rinard dimanche.

—Un grand iximbre da citoyen* 
da Co<*kehirr. sont allés à Sherbroo­
ke à Tcscaaalen dp la visite d* son Al- 

N. P Après t»»s* Royale le prne» de Ga'le*. 
las hsuraux —M. E. A. McGaflerty a fait Tac-

qulaltion du moulin Weagat* et t* 
p rcpcsc d'y faire le sciage da bois 
cat hiver.

—Mina A. William*, da Mont» 
sèal, eat *n visite i Cookahira avec 
son fila Charlie.

«rue ISOve
aime A sr rappeler dan» l'avenir, 

j -Jeudi dernier s *o liou, à
Sherbrooke, le mariage da M. K r.
“Set notai ra, a vas Klîa M.
C. Mcllndcr Maokia, fLle de notre 

I rpgri'tté I Mju-V»,
1» coramionlei nuptiale 
.•p«ux s :-.t parti» pour Montréal. A 
lu- retour ..s «iemeurareot 4 Cook, 
sbire. N « souhaita Je bonheur leur 
sont acquis.

-Mm* L. J. Garon et son fila,
Rosario sont A Paquctteville, ainsi
quo Mme Alyre Garon et ses en- ■

te »;:« cher m Etni.ièn TRISTE FIN D'UNE MASCAIU0E
Larure, -------------

Mme F.Bciulieu de oettè ville WOODBURY, N. J. 4 — Quatorze 
A«Uî appe-ey chervet-jla «* 40^ fsrwnsoojaBVAM ipùxdssr*'

été blessées, «fuelques-unos griève­
ment. dans un accident survenu au 
passage d’une traverse à niveau A 
Gla/rkaboro, A hait milles d'jci. Le 
train da Pennsylvanie a -frapp»- un 
camion automobile rempli de gens re­
venant d’une mascarade, fiur Isa vie- 
Minas. «Vouxa ont été tuée» instantané­
ment et deux autres sont mortes 4 
l’hôpital Cooper de Camdan. Doux 
d'entre «Uaa étalant daa faunas. Par 
ml ta blessés dix sont «néon 4 «’hô­
pital, l’< 
un* na

U tnettar indu»» 
trial do Ranaingtw» 4 FbUasWphia Isa 
camion portant tranta daox porson- 
net qui latuui uaient ctaeane chez el­
le an ré z avoir assité 4

pleuvait au moment de l’aceiden 
qui a empxchc, crcit-on, le chaul 

! d’apercevoir le train A temps 
freiner. La choc a été violant b 

: mion s ert trouvé pris soua la kse 
I tive.

BRUXELLES, 3.—Pour la 
mière foi* d/.puis la guerre, les 
ges ont pu commémorer la rt-v 
leur» hèroe. La fête de la Tous 
fut célébrée en grande ponr/- 
Brsxellea. Ix- bourgmetre Max 
port de» fleur» sur le» tombei 
so Mat» belges, («nadiens, an 
français et rusaea. Des coin» 
furent aussi déposées sur la ton» 
Von Campenhoul, le composite-, 
L* Brabançonne, ibymne naî


